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Depuis quelques années, l’arrondissement du Sud-Ouest favorise la consultation et la prise en compte de l’opinion 
des citoyennes et des citoyens sur les travaux et les aménagements à réaliser. Dans cette perspective, les élues et les 
élus ont entériné la création, en avril 2018, du Conseil jeunesse du Sud-Ouest (CJSO). Cette initiative s’inscrit dans le 
prolongement de la politique de la Ville de Montréal, qui a elle-même instauré, en 2003, son propre conseil jeunesse. 

Le CJSO vise à renforcer la représentation des jeunes au sein des structures décisionnelles et 
consultatives. Ses principaux objectifs sont les suivants :
•  Conseiller les élues et les élus de l’arrondissement sur les enjeux liés à la jeunesse.

•  Assurer la prise en compte des préoccupations des jeunes dans les décisions de l’arrondissement.

•  Consulter les jeunes et faire valoir leurs attentes auprès des élues et des élus.  

Depuis la création du CJSO, les jeunes ont mis en œuvre plusieurs activités sur le territoire :
•  Kiosque lors de la Cyclovia

•  Organisation de 5 à 7

•  Participation à différentes instances de l’arrondissement et de la Ville de Montréal

•  Mise en place d’une foire de réparation de vélos avec les actrices et les acteurs du quartier 

En 2019, dans le cadre d’un appel à projets du Secrétariat à la jeunesse, les équipes de l’arrondissement, en collaboration 
avec les membres du CJSO, ont présenté un projet de Consultation jeunesse1. Ce projet visait à donner la parole aux 
jeunes, à échanger, à cibler des enjeux, à proposer des solutions et à formuler des recommandations aux élues et aux 
élus afin de bonifier les actions à venir. 

Cette consultation, intitulée « Pour un Sud-Ouest qui te ressemble ! », fut l’occasion d’intégrer les préoccupations 
des actrices et acteurs de demain dans le développement de l’arrondissement. Le présent rapport rend compte de la 
Consultation jeunesse du Sud-Ouest.

 

1 https://montreal.ca/articles/participez-au-projet-de-consultation-jeunesse-du-sud-ouest-1321

Introduction

https://montreal.ca/articles/participez-au-projet-de-consultation-jeunesse-du-sud-ouest-13213
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1. Origine du projet 
Dans le cadre de l’appel à projets intitulé « Programme 
stratégies jeunesse en milieu municipal », lancé en 2019-
2020 par le Secrétariat à la jeunesse, l’arrondissement 
du Sud-Ouest a déposé une demande de subvention 
pour développer une stratégie intégrée de la jeunesse 
sur son territoire.

Ce financement a permis au Conseil jeunesse du Sud-
Ouest (CJSO) de lancer une consultation publique 
destinée aux jeunes qui habitent, travaillent ou étudient 
dans l’arrondissement. L’objectif est de renforcer leur 
engagement citoyen en leur donnant l’occasion de 
formuler leurs visions et leurs désirs pour l’avenir du 
territoire.

Dans cet appel à projets, le conseil municipal a exprimé 
sa volonté de colliger les recommandations émises par 
et pour les jeunes, qui pourront être intégrées dans le 
développement du Sud-Ouest. Le déroulement de 
cette consultation leur a été présenté en amont du 
projet, ainsi qu’à la fin de la période d’activité. Les élues 
et élus ont soutenu les jeunes en participant à quelques 
activités, ainsi qu’au forum de clôture, et en partageant 
les informations sur leurs réseaux sociaux. 

Depuis quelques années, l’arrondissement a fait une 
priorité de la consultation citoyenne et de la prise en 
compte de l’opinion des citoyennes et des citoyens sur 
les travaux et les aménagements à réaliser.

Les principaux objectifs de la consultation jeunesse, 
intitulée « Pour un Sud-Ouest qui te ressemble ! », 
étaient les suivants :

1.  Renforcer la participation citoyenne des jeunes 
âgés de 15 à 29 ans. 

2.  Donner la parole aux jeunes sur les enjeux qui les 
touchent et les inciter à formuler des pistes de 
solution.

3.  Influencer les orientations et les plans d’action de 
l’arrondissement.

4.  Mobiliser les jeunes pour qu’elles et ils se prennent 
en charge et agissent face aux enjeux et aux 
solutions dégagés lors de la consultation.

Afin d’atteindre ces objectifs, les équipes municipales 
ont soutenu le CJSO durant la consultation, 
notamment en accompagnant les jeunes, en bonifiant 
les recommandations et en fournissant des ressources 
matérielles. 

L’arrondissement a mandaté Concertation Montréal 
(CMTL) pour accompagner les jeunes pendant le 
processus de consultation. CMTL a pour mission 
d’animer et de favoriser le développement de la 
région métropolitaine par la concertation. L’organisme 
regroupe des leaders socioéconomiques et des élues 
et élus municipaux de l’île de Montréal, afin de mettre 
en œuvre et de soutenir des initiatives régionales 
innovantes et structurantes. 

CMTL a développé une expertise relative à la 
participation citoyenne et à l’accompagnement des 
instances jeunesse, notamment auprès des conseils 
jeunesse d’arrondissement (CJA). En effet, dans le 
cadre de son entente avec la Ville de Montréal, CMTL a 
pour mandat depuis 2019 d’appuyer les arrondissements 
qui souhaitent créer un conseil jeunesse et de les 
accompagner.

La participation des membres à un conseil jeunesse 
constitue une expérience d’engagement citoyen des plus 
enrichissantes. Elle permet de mieux saisir les rouages 
de la politique municipale, de comprendre les enjeux de 
son arrondissement et de travailler avec les organismes 
de la communauté. Pour mieux assumer leurs fonctions 
et comprendre leur rôle, les membres bénéficient de 
l’expertise et de l’encadrement des responsables des 
conseils jeunesse. Elles et ils participent aussi à des 
formations, des ateliers et des activités qu’organise et 
mène CMTL. 

Dans le cadre de cette consultation, CMTL a 
accompagné les jeunes du Sud-Ouest dans l’élaboration 
de formations et lors des activités. L’organisme a par 
ailleurs soutenu le recrutement, la mobilisation ainsi que 
la gestion logistique et l’animation de rencontres tout au 
long du processus de consultation.

La consultation 
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2. Portrait du territoire 

2  http://ville.montreal.qc.ca/pls/portal/docs/PAGE/MTL_STATS_FR/MEDIA/DOCUMENTS/PROFIL_SOCIOD%C9MO_SUD-OUEST%202016.
PDF#:~:text:L’arrondissement%20du%20Sud%2DOuest,on%20d%C3%A9nombrait%2071%20546%20habitants

Source : Arrondissement du Sud-Ouest

•  Constitué en 2002, l’arrondissement du Sud-Ouest est un ancien centre industriel aujourd’hui reconverti dans de 
nombreuses activités économiques.

•  Le nombre de personnes issues de l’immigration est de 9,2 % (supérieur à celui de Montréal). L’arrondissement est 
connu pour sa diversité, comptant 27,9 % de minorités visibles et 23,5 % d’allophones. Les jeunes de 15 à 29 ans 
représentent 23 % de la population, et les 25-29 ans en forment 11,6 %. Les équipes de l’arrondissement collaborent 
avec plus d’une centaine d’organismes communautaires, dont la majorité travaille en partenariat avec les jeunes2.

•  Les écoles secondaires du territoire présentent des indices de défavorisation nettement plus élevés que la 
moyenne montréalaise. Cela a une incidence notamment sur le décrochage scolaire, qui est en effet de 24 %, 
alors que la moyenne montréalaise est de 21 %. Le quartier de Pointe-Saint-Charles affiche un taux de décrochage 
particulièrement élevé de 33 %. La situation des élèves s’aggrave encore lorsque l’on examine les chiffres de la sous-
scolarisation, qui dépasse la moyenne montréalaise. Ces données ont d’importantes répercussions sur le revenu 
moyen gagné. Par ailleurs, près de 35 % des élèves du primaire et 46 % des élèves du secondaire éprouvent des 
difficultés d’adaptation et d’apprentissage, contre respectivement 19,9 % et 27,4 % à Montréal. Dans 7 des 11 écoles 
primaires de l’arrondissement, plus de la moitié des élèves sont issus de l’immigration.

La consultation portait sur l’ensemble du territoire du Sud-Ouest. Des activités ont été réalisées dans chacun des 
quartiers pour rendre compte des particularités de Griffintown, de Pointe-Saint-Charles, de Petite-Bourgogne, de 
Saint-Henri et de Ville-Émard-Côte-Saint-Paul.

 

https://ville.montreal.qc.ca/pls/portal/docs/PAGE/MTL_STATS_FR/MEDIA/DOCUMENTS/PROFIL_SOCIOD%C9MO_SUD-OUEST%202016.PDF#:~:text:L%E2%80%99arrondissement%20du%20Sud%2DOuest,on%20d%C3%A9nombrait%2071%20546%20habitants
https://ville.montreal.qc.ca/pls/portal/docs/PAGE/MTL_STATS_FR/MEDIA/DOCUMENTS/PROFIL_SOCIOD%C9MO_SUD-OUEST%202016.PDF#:~:text:L%E2%80%99arrondissement%20du%20Sud%2DOuest,on%20d%C3%A9nombrait%2071%20546%20habitants
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Plusieurs actrices et acteurs ont participé à la consultation et permis la réalisation de ce rapport. Nous les présentons 
ci-dessous afin de mettre en valeur les efforts qu’elles et ils ont déployés.

1. Membres du Conseil jeunesse du Sud-Ouest 
Les membres du CJSO ont été au cœur de cette 
consultation jeunesse. En tant que porteurs et décideurs 
de la consultation, elles et ils ont défini ses orientations, 
son déroulement et les activités réalisées dans le cadre 
de cette initiative.

La mission du CJSO est la suivante :

•  Consulter les jeunes et formuler des avis sur les projets 
et les initiatives de l’arrondissement et de ses élues et 
élus ;

•  Mobiliser et accompagner les jeunes afin de formuler 
des propositions sur les enjeux liés au territoire et les 
soumettre aux élues et aux élus ;

•  Initier les jeunes à l’exercice de la citoyenneté en les 
associant à la gestion des affaires de l’arrondissement.

Au cours de l’année 2021-2022, une dizaine de jeunes 
bénévoles ont mené la consultation et ont contribué à 
la réussite de cette importante démarche, en dépit des 
contretemps et des difficultés.

2. Porte-parole 
Afin d’accompagner et de soutenir les membres du 
CJSO, cinq porte-parole – une ou un pour chaque 
quartier – ont été recrutés. Leur mandat consistait, 
d’abord, à écouter les jeunes de leur quartier, afin de 
mieux représenter leurs intérêts. Il s’agissait ensuite de 
contribuer à l’organisation d’activités sociales destinées 
à les mobiliser, afin de les faire participer à la vie 
démocratique et à l’amélioration de leur arrondissement.  

Saint-Henri : Howen est un athlète de compétition. 
Discipliné et optimiste, il est doté d’une grande confiance 
en lui. Bref, c’est un jeune homme très déterminé !

Pointe-Saint-Charles : Charlyse est née et a grandi 
à Pointe-Saint-Charles. Elle est passionnée par le 
rayonnement politique et socioéconomique des jeunes 
de son quartier. Elle aime faire du vélo et se promener 
le long du canal de Lachine.

Griffintown : Julia excelle dans la pratique de la natation. 
Cette passionnée d’échecs a remporté plusieurs prix 
nationaux et internationaux. Elle aime bien découvrir de 
nouveaux lieux.

Ville-Émard-Côte-Saint-Paul : Shamoy fréquente le 
centre communautaire Tyndale Saint-Georges et les 
parcs du quartier en compagnie de ses amis et amies. Il 
aime aussi jouer à des jeux vidéo. 

Petite-Bourgogne : Hsiao-Ting pratique l’escrime 
et s’est engagée dans le programme des cadets de 
l’aviation. Elle participe aux luttes relatives aux enjeux 
qui touchent Montréal.

Membres du projet
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3. Partenaires
De nombreuses et nombreux partenaires locaux ont accompagné le déroulement de la consultation :

•  Les Tables de quartier, par le biais de leurs comités 
jeunesse

•  Le Carrefour Jeunesse-emploi du Sud-Ouest, avec la 
participation de jeunes prenant part à différents projets 
et le recrutement de jeunes éloignés de l’emploi

•  Le Centre intégré universitaire de santé et de services 
sociaux (CIUSSS)

•  Le Service de police de la Ville de Montréal (SPVM) 
et Prévention Sud-Ouest pour la rencontre de jeunes 
à risque ou victimes de violence

•  Prévention Sud-Ouest pour les questions de sécurité 
et de sentiment de sécurité

•  Centraide

•  Coordination territoriale (santé publique et 
développement des communautés)

Ces partenaires ont contribué au recrutement des porte-parole et à la diffusion de l’information auprès de leurs 
usagères et usagers. Elles et ils ont aussi facilité les communications relatives aux activités. 

Un groupe de travail des partenaires a été mis sur pied afin d’aider les jeunes à planifier la consultation, à bonifier les 
résultats et à assurer le suivi de la mise en œuvre des recommandations. 

1. Thématique analysée
Afin de favoriser une diversité de recommandations et multiplier les interventions sur le territoire, cinq thématiques 
ont été retenues :

Inclusion sociale
Dans le Sud-Ouest, la vie de quartier est en perpétuel 
changement. Si des mesures de verdissement, 
d’apaisement de la circulation, de vitalité commerciale 
en améliorent la qualité, elle se dégrade toutefois face 
aux problèmes d’embourgeoisement et de manque de 
logements. Les jeunes ressentent une forme d’exclusion 
de leur territoire : le manque d’infrastructure adaptée, 
les questions d’identité, les discriminations ainsi que la 
violence sont des sujets qui les préoccupent directement.

Aménagement du territoire
Qu’il s’agisse des transports, des loisirs, des parcs et 
des espaces verts et, surtout, de la lutte contre les 
changements climatiques, les jeunes veulent poursuivre 
et développer encore davantage les engagements déjà 
réalisés. 

Le territoire a une incidence importante sur leur 
quotidien ; elles et ils ont leur mot à dire à ce sujet.

Démarche de la consultation 
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Saines habitudes de vie
La pandémie et ses conséquences préoccupent encore 
largement les jeunes, bien que celles-ci et ceux-ci 
demeurent majoritairement optimistes quant à leurs 
perspectives professionnelles. 

L’économie circulaire, l’économie solidaire, la production 
alimentaire locale et la réduction des déchets sont des 
thèmes qui les préoccupent et les inspirent. 

Potentiel des jeunes
Les jeunes sont confiants dans l’avenir, mais sont 
aussi conscients de l’importance de l’expérience 
professionnelle, de l’éducation et de l’accompagnement 
pour atteindre leurs objectifs. 

Afin de lutter contre l’exclusion et de renforcer le 
sentiment d’appartenance, les jeunes souhaitent 
développer les espaces d’échange et de rencontre 
autour des activités sportives. 

Participation citoyenne
L’engagement citoyen de la jeunesse est bien vivant 
dans l’arrondissement. La majorité des jeunes s’implique 
ou aspire à le faire et souhaite contribuer à la vie 
démocratique du Sud-Ouest.

Les recommandations issues de cette consultation 
permettront de valoriser les projets existants et de faire 
émerger de nouvelles propositions, de nouvelles idées, 
afin de rendre le Sud-Ouest encore plus inclusif et à 
l’écoute des jeunes.

2. Formation 
Tout au long de la consultation, les membres du CJSO 
et les porte-parole ont suivi diverses formations afin de 
s’outiller pour développer et organiser les différentes 
activités et étapes.

Les jeunes qui s’impliquent dans des conseils jeunesse 
ont souvent des parcours d’engagement citoyen variés. 
Si certaines et certains avaient acquis de l’expérience 
à titre de membres de comités consultatifs, d’autres 
étaient toutefois novices. Concertation Montréal 
(CMTL) a ainsi développé des formations permettant 
de les outiller pour bien les préparer et les accompagner. 
Il s’agissait notamment de leur faire mieux comprendre 
leur pouvoir d’action, de leur expliquer le rôle de 
l’administration municipale et de les aider à s’organiser 
efficacement en groupe. Chaque formation a été conçue 
de manière participative par le biais de discussions, de 
débats ou en présence d’élues et d’élus, afin d’acquérir 
et d’approfondir leurs nouvelles connaissances.

Quatre formations ont été données :

Connaître son arrondissement
Cette formation, réalisée avec l’élu du Sud-Ouest Alain 
Vaillancourt, a permis aux jeunes :

•  De mieux comprendre les rôles et responsabilités d’un 
arrondissement et donc les sujets pertinents dans le 
cadre de la consultation ;

•  De valoriser le bagage de connaissances issues de 
leur implication antérieure, et d’acquérir de nouvelles 
connaissances sur leur quartier ;

•  D’échanger avec un élu ou une élue pour mieux 
comprendre son travail ainsi que les missions qui lui 
sont confiées ;

•  De prévoir les prochaines étapes pour leur consultation 
(événements à mettre à leur agenda, actrices et 
acteurs à contacter, etc.).



10

L’art de la consultation et Prendre la parole
Ces deux formations ont été données l’une à la suite de 
l’autre afin d’optimiser les rencontres.

La première présentait plusieurs méthodes et outils de 
consultation innovants, permettant de coconstruire le 
calendrier d’activités, ainsi que la stratégie à développer 
pour aller chercher des jeunes. La seconde formation 
proposait des pistes pour aborder des personnes 
inconnues, retenir leur attention et les intéresser.

Ces deux formations ont permis aux jeunes de préparer 
des activités consultatives variées : organisation d’une 
activité, intervention dans des maisons de jeunes, 
rencontre de personnes dans la rue, etc. Il était essentiel 
que les jeunes soient accompagnés afin de ne pas se 
sentir limités dans la création d’outils.

Animer une table ronde 
En amont du forum qui s’est tenu le 15 octobre 
2022, les jeunes ont pu se former à l’animation de 
tables rondes. Parmi les sujets abordés, on comptait 
différentes techniques d’animation, ainsi que la posture 
à avoir lorsqu’on anime une table ronde avec différents 
publics ( jeunes, personnel du SPVM, intervenantes 
et intervenants du milieu, etc.). L’objectif de cette 
formation était d’animer de façon autonome et de 
développer plus largement les thématiques dont elles 
et ils étaient responsables.

Ces formations ont servi de tremplin pour réaliser la 
consultation et renforcer les compétences des jeunes, 
tout en leur permettant de découvrir de nouveaux outils 
et de développer de nouvelles habiletés. 

3. Déroulement de la consultation et activités réalisées 
Afin d’organiser la consultation, les jeunes se sont rencontrés à plus de vingt reprises au cours de l’année 2021-2022. 
Elles et ils devaient définir les orientations de la consultation, organiser les différentes activités et le forum, tout en 
acquérant de nouvelles compétences.

Afin de déployer la mobilisation et d’accompagner les jeunes dans leur mission particulière, une dizaine de rencontres 
parallèles avec les porte-parole se sont déroulées en groupe ou individuellement, entre juin 2021 et octobre 2022. 
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Le calendrier ci-dessous récapitule les activités réalisées :

Date Lieu ou situation Quartiers ciblés 
Été 2021 Sondage en ligne Tous

Juin 2021 James Lyng — Centre d’éducation 
des adultes Saint-Henri

Juin 2021 Youth in Motion Petite-Bourgogne
Août 2021 Youth in Motion Petite-Bourgogne
Septembre 2021 BBQ de la rentrée Pointe-Saint-Charles
Septembre 2021 Atelier Ville-Émard-Côte-Saint-Paul
Octobre 2021 Discussion ouverte Tous
Octobre 2021 Événement sportif Petite-Bourgogne
Novembre 2021 École Saint-Henri Saint-Henri
Décembre 2021 Noël autrement Tous

Décembre 2021 Centre d’aide à la réussite et au 
développement (CARD) Tous

Mars 2022 Bâtiment 7 Pointe-Saint-Charles
Mars 2022 École Saint-Henri Saint-Henri
Avril 2022 Maison de jeunes RadoActif Ville-Émard-Côte-Saint-Paul 
Mai 2022 YMCA Tous 
Juin 2022 Cadets Tous
Été 2022 Sondage en ligne Tous
Été 2022 Concours artistique Tous
Octobre 2022 Forum Tous

Calendrier 1 : Activités réalisées 

3 Les données recueillies lors de ces échanges ont été intégrées dans l’analyse des données sous la mention « Contribution du forum ».
4 https://www.alextv.ca/accueil. L’œuvre sera ajoutée à la collection de l’arrondissement.

Au total, les jeunes ont développé 17 activités différentes. 
Ce calendrier ne tient cependant pas compte des 7 
activités annulées en raison de la pandémie ou pour 
d’autres motifs.

Parallèlement, deux sondages ont été diffusés dans 
l’arrondissement : le premier durant l’été 2021 et le 
second, qui a permis d’affiner les données, au printemps 
2022.

De plus, des rencontres mensuelles entre CMTL et 
l’équipe de l’arrondissement, ainsi que des rencontres 
ponctuelles avec les partenaires ont été organisées, afin 
de tenir compte des avancées du projet.

Le forum de la consultation jeunesse du Sud-Ouest s’est 
tenu le 15 octobre 2022 au Centre récréatif, culturel et 
sportif (CRCS) St-Zotique.  Au cours de cette journée, 
des partenaires du milieu et des jeunes ont pu échanger 
sur les constats et les pistes d’action dégagés lors de 
la consultation. Ce forum a par ailleurs permis de 
récolter les dernières données 3, ainsi que de bonifier 
et de valider les résultats obtenus, afin de préparer des 
recommandations pour l’arrondissement.

Alex TV a réalisé en direct une œuvre sur toile reprenant 
les différentes thématiques de la consultation 4.

https://www.alextv.ca/accueil


12

4. Limites et problèmes 
Cette consultation s’est déroulée dans le contexte de la 
pandémie de COVID-19. C’est pourquoi le lancement 
et la réalisation de la démarche ont été retardés. De 
plus, les jeunes ont dû développer ces activités dans 
un contexte incertain, en jonglant avec les contraintes 
du virtuel et avec les annulations. Ce fut notamment le 
cas au cours de l’hiver 2021-2022, alors que toutes les 
activités ont été suspendues durant trois mois en raison 
de la propagation du variant Omicron.

Les porteuses et porteurs du projet ont fait preuve de 
résilience et d’une grande capacité à réagir, alors que 
celui-ci s’étirait dans le temps. Bien que la récolte de 
données ait été moindre que prévu, la légitimité de la 
consultation de même que ses résultats n’ont pas été 
remis en question.

La pandémie a nui à la mobilisation des jeunes comme 
à celle des partenaires. Lors de la reprise des activités 
en mars 2022, la participation des jeunes ainsi que 
la réouverture des organisations partenaires – dont 
certaines avaient mis sur pause ou transporté en ligne 
leurs activités – n’ont pas permis de réaliser ou de 
participer à des activités qui rejoignaient un grand 
nombre de personnes.  

Compte tenu des multiples contraintes, on doit souligner 
et reconnaître l’engagement et la résilience de ces jeunes.

La question de la langue est aussi revenue comme une 
limite de la consultation. Les communications n’ayant 
pu être adaptées en anglais, cela a rendu plus difficile 
la possibilité de joindre les jeunes anglophones et 
allophones de l’arrondissement. Les données présentées 
dans ce rapport ne représentent donc pas fidèlement le 
portrait global de la population.

1. Meilleure compréhension des enjeux jeunesse
Avec 340 jeunes consultés directement et l’expertise des partenaires du milieu, cette consultation permet de confirmer 
la pertinence des actions portées par l’arrondissement du Sud-Ouest. Les initiatives existantes, relatives notamment 
à l’inclusion sociale et à l’environnement, répondent aux préoccupations de la jeunesse. Si la consultation réaffirme 
l’importance de poursuivre le travail sur ces enjeux, elle révèle toutefois la nécessité de les porter plus loin et de les 
prendre en compte dans le développement du territoire.

2. Suivi de la consultation
Les recommandations seront présentées aux élues et élus du Sud-Ouest au cours de l’année 2023. Afin d’assurer le 
suivi, le groupe de travail se réunira périodiquement avec les partenaires et les membres du CJSO. Le rapport sera 
également diffusé par l’arrondissement.

Retombées et suites du projet
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3. Apprentissage pour les jeunes
Comme expliqué précédemment, la consultation « Pour un Sud-Ouest qui te ressemble ! » avait plusieurs objectifs. 
Elle visait à donner la parole aux jeunes afin qu’elles et ils puissent s’exprimer sur l’avenir du Sud-Ouest. Il s’agissait 
aussi de former et d’accompagner les jeunes du CJSO ainsi que les porte-parole dans le développement de leurs 
compétences professionnelles et personnelles. 

Les différentes formations leur ont permis de devenir les actrices et acteurs de la consultation, ainsi que de développer 
et de proposer leur projet. Les compétences acquises leur seront utiles, sur le plan tant professionnel que personnel. 
Elles et ils ont acquis de l’aisance, se sont entraidés et ont appris à collaborer en misant sur les forces et les compétences 
de chaque individu.

Les activités de consultation, de la prise de contact, la logistique, le suivi, en passant par l’animation ou la prise de 
notes ont été réalisées par et pour les jeunes. Les personnes-ressources étaient présentes pour aider à débloquer la 
situation quand cela s’avérait nécessaire. Elles pouvaient aussi prendre le relais quand les obligations étudiantes ou 
professionnelles des jeunes ne leur permettaient pas de s’occuper de ces activités.

Au terme de ces mois de consultation, les jeunes ont donc acquis de nouvelles compétences. Elles et ils ont eu aussi parfait 
leurs connaissances, tout en ayant une meilleure compréhension de leur territoire et des enjeux jeunesse qui le caractérisent.   

Portrait des données recueillies
 

Profil des personnes participantes
Total : 340

Données cumulatives de toutes les activités participatives
Genre Langue
Homme cisgenre : 146 (43 %)
Femme cisgenre : 162 (48 %)
Non binaire ou autre : 11 (3 %)
Ne souhaite pas répondre : 21 (6 %)

Français : 214 (63 %)
Anglais : 58 (17 %)
Non spécifiée : 68 (20 %)

Tranche d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 173 (51 %)
18 à 22 ans : 59 (17 %)
23 à 29 ans : 108 (32 %)

Griffintown : 21 (6 %)
Petite-Bourgogne : 33 (10 %)
Pointe-Saint-Charles : 49 (14 %)
Saint-Henri : 87 (26 %)
Ville-Émard-Côte-Saint-Paul : 100 (29 %)
Hors Sud-Ouest : 50 (15 %)

Données cumulatives des deux sondages
Total : 155 personnes

Plusieurs réponses possibles. Pourcentages à considérer séparément.
Identification à un groupe Situation par rapport à l’arrondissement
Personne autochtone : 6 (4 %) 
Personne d’une minorité visible : 40 (26 %)
Personne d’une minorité ethnique : 23 (15 %)
Personne en situation de handicap : 6 (4 %)
LGBTQ2S+ : 31 (20 %)
Autre : 5 (3 %)

Réside dans le Sud-Ouest : 125 (81 %)
Va à l’école dans le Sud-Ouest : 34 (22 %)
Travaille dans le Sud-Ouest : 32 (21 %)
Passe beaucoup de temps dans le Sud-Ouest : 52 (34 %)
Autre : 3 (2 %)
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Quartier de résidence des répondant.e.s 

Saint-Henri

Gri�ntown

Pointe-Saint-CharlesVille-Émard-Saint-Paul

Petite-Bourgogne

Hors Sud-Ouest

6 %
14 %29 %

10 %
26 %15 %

Graphique 1 : Répartition des répondantes et répondants par quartier de résidence 
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17 %
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Genre et tranche d’âge des répondant.e.s

Graphique 2 : Répartition des répondantes et répondants par genre et par âge
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Objectifs de la démarche de consultation et résultats
La démarche de consultation jeunesse « Pour un Sud-
Ouest qui te ressemble ! » s’est amorcée en 2021 avec 
la réalisation d’un premier sondage. Elle s’est poursuivie 
avec la tenue de 14 activités participatives, la diffusion 
d’un second sondage et l’organisation d’un forum. 
Rappelons ses quatre objectifs : 

1.  Renforcer la participation citoyenne des jeunes du 
Sud-Ouest âgés de 15 à 29 ans.

2.  Donner la parole aux jeunes pour leur permettre 
de s’exprimer sur les enjeux qui les touchent et les 
inciter à formuler des pistes de solution.

3.  Influencer les orientations et les plans d’action de 
l’arrondissement.

4.  Mobiliser les jeunes pour qu’elles et ils se prennent 
en charge et agissent face aux enjeux et aux 
solutions dégagés lors de la consultation.

Les deux sondages et les 14 activités participatives 
réalisés entre le printemps 2021 et l’automne 2022 ont 
permis d’atteindre les deux premiers objectifs. 

Le forum sur la consultation jeunesse le 15 octobre 2022 
a constitué la première étape dans l’atteinte des objectifs 
3 et 4. Le présent rapport et ses recommandations 
s’inscrivent dans le cadre de ces objectifs. La démarche 
ne sera toutefois pas complète sans la création, avec la 
collaboration de jeunes de l’arrondissement, de stratégies 
d’influence décisionnelle et de mobilisation continue. 
Elle doit s’accompagner d’un plan de transformation 
pérenne des pratiques de l’arrondissement, assorti des 
nécessaires ressources humaines et financières. 

Au fil du processus, l’engagement du Conseil jeunesse 
du Sud-Ouest et des jeunes porte-parole a donné de la 
légitimité et de la profondeur de ces quatre objectifs. 
Cette implication est une mise en pratique directe des 
principes de participation et d’engagement jeunesse de 
la consultation « Pour un Sud-Ouest qui te ressemble ! »

Les enjeux systémiques et l’autorité municipale
Les thèmes retenus pour cette consultation révélaient 
une intuition juste, soit l’importance des enjeux 
systémiques pour les jeunes. Des activités consultatives, 
il ressort avec force que les changements climatiques, 
les discriminations (racisme, sexisme et discrimination 
fondée sur le genre) ainsi que la pauvreté sont des 
enjeux sur lesquels il faut travailler en priorité.

Pour les jeunes, les liens entre l’autorité municipale, 
ses zones de décision, ses pouvoirs réglementaires et 
exécutifs et ces enjeux systémiques semblent toutefois 
moins évidents. Un travail continu de communication 
et d’éducation politique pourra contribuer à établir des 
liens entre ces éléments. Avoir une représentation plus 
juste de l’influence que l’arrondissement du Sud-Ouest 
peut avoir sur ces enjeux systémiques permettra aux 
jeunes de mieux comprendre comment s’engager. 

Analyse des données
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Quartier Thèmes principaux
Griffintown Accès aux espaces 

verts (88 %)
Vie de quartier 

(81 %) 
Accès au transport 

collectif (81 %)
Sécurisation du 

transport actif (69 %)

Petite-Bourgogne Embourgeoisement 
(70 %)

Accès aux espaces 
verts (60 %)

Pointe-Saint-
Charles 

Embourgeoisement 
(69 %) Sécurité (63 %) Accès au transport 

collectif (63 %)

Saint-Henri Accès aux espaces 
verts (82 %)

Embourgeoisement 
(76 %)

Accès au transport 
collectif (76 %)

Sécurisation du 
transport actif (76 %)

Côte-Saint-Paul Sécurité (92 %) Sécurisation du 
transport actif (85 %)

Vie de quartier  
(69 %)

Ville-Émard Vie de quartier 
(78 %)

Accès aux espaces 
verts (78 %)

Sécurisation du 
transport actif (74 %) Sécurité (74 %)

 
Thèmes les plus préoccupants, par quartier, selon les sondages. 
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Thèmes les plus préoccupants, par tranche d’âge, selon le sondage.
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Analyse des données selon les cinq thèmes

Note : Les pourcentages ci-dessous sont tirés du sondage.

INCLUSION SOCIALE

Vie de quartier et embourgeoisement 
Q  Question : Je trouve que mon quartier change (131 réponses)

 

Tout à fait
d’accord
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D’accord Ni en désaccord
ni d’accord Pas d’accord Pas du tout

d’accord

26 %
34 % 35 %

5 %
1 %

« Tout à fait d’accord. Embourgeoisement. Pour le meilleur et pour le pire. Tout coûte plus cher et plusieurs 
ne peuvent plus vivre dans le quartier. Mais il y a plus de services, le quartier est de plus en plus beau et les 
commerces plus variés et intéressants. »
Homme cisgenre, de 18 à 22 ans, Saint-Henri

« En quelques années, les prix des appartements ont fortement augmenté et les commerces ont beaucoup 
changé (et sont souvent plus chers). C’est difficile de voir l’harmonie du quartier avec les nouveaux condos. Je 
n’ai pas aimé l’article de La Presse qui parlait d’une «renaissance» du quartier, parce que je pense que le quartier 
a toujours été très vivant, mais j’aime bien certains nouveaux commerces sur la rue Centre. »
Femme cisgenre, de 23 à 29 ans, LGBTQ2S+, Pointe-Saint-Charles

La majorité des jeunes (60 %) constate que leur quartier change, mais cette perception varie largement d’un quartier 
à l’autre. Ce constat est presque unanime à Griffintown (94 %) et fortement majoritaire à Saint-Henri et à Pointe-
Saint-Charles. Les quartiers s’améliorent grâce à des initiatives de verdissement, d’apaisement de la circulation et de 
renouvellement commercial. Cependant, ces transformations sont directement liées à l’embourgeoisement et à la 
hausse des loyers, ce qui réduit la capacité des jeunes à se loger dans l’arrondissement. 
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Contribution du forum : L’embourgeoisement et les développements immobiliers transforment l’identité visuelle et 
communautaire des milieux de vie, ce qui nuit à la cohésion sociale. Les espaces privatifs des nouveaux développements 
peuvent engendrer un contraste troublant avec les espaces publics, notamment les aménagements aux abords des 
habitations à loyers modiques. L’entretien et la rénovation des logements sociaux permettent de réduire la fracture 
visuelle provoquée par l’embourgeoisement et la stigmatisation de la pauvreté. 

L’arrondissement doit miser sur une citoyenneté communautaire pour créer un sentiment d’engagement de l’individu 
à l’égard du bien-être collectif. Un dialogue entre propriétaires et locataires est nécessaire, car les premiers ont un 
rôle à jouer pour faciliter l’accès aux logements locatifs, en proposant notamment des loyers justes et abordables. À 
terme, l’objectif demeure de préserver le bassin locatif existant, d’augmenter l’offre de logements et de voir à garder 
les loyers abordables. 

Logement 
« Pénurie de logements, extrapolation des coûts d’habitation et manque de rénovations. »
Personne non binaire, de 23 à 29 ans, LGBTQ2S+, Saint-Henri

« Un jeune peut se loger par lui-même dans le Sud-Ouest s’il est en colocation avec plusieurs personnes, s’il 
gagne un très bon revenu ou s’il réussit à obtenir un logement social. Les loyers sont chers. »
Femme cisgenre, de 23 à 29 ans, Saint-Henri

Le logement est une préoccupation centrale de la jeunesse : 42 % jugent qu’il est difficile pour un jeune de se loger dans le 
Sud-Ouest (contre 32 % qui jugent que cela ne l’est pas). Ce constat est particulièrement élevé à Saint-Henri et à Pointe-Saint-
Charles. Entre la pénurie de logements abordables, la densification par la construction d’appartements de luxe et, surtout, 
la hausse générale des loyers, trouver un logement s’avère particulièrement complexe. La pandémie n’a fait qu’exacerber le 
problème : 54 % des réponses à développement sur les difficultés financières évoquent explicitement le loyer. 

Exclusion 
Les jeunes ressentent fréquemment un sentiment d’exclusion en raison de leur âge et de leur présence dans l’espace. 
L’absence de services et d’infrastructures qui leur sont destinés, ou leur vétusté, dans certains espaces publics, contribue 
à ce sentiment d’exclusion. 

Q  Question : Si tu as vécu de l’intimidation ou de la discrimination, où l’as-tu vécue ? (37 réponses)
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« Je suis victime de harcèlement de rue à chaque fois que je sors seule ou sans homme cis, particulièrement près 
du métro. »
Femme cisgenre, de 23 à 29 ans, Petite-Bourgogne

« Sur les réseaux sociaux. Dans les espaces publics. Des regards et commentaires surtout par rapport à mon 
expression de genre. »
Personne non binaire, de 23 à 29 ans, LGBTQ2S+

« In public spaces. Discrimination is so shameful. »
Femme cisgenre, de 15 à 17 ans, personne de couleur, personne vivant avec un handicap

Les questions d’identité et les discriminations touchent particulièrement les jeunes. Le racisme, le sexisme, le harcèlement 
sexuel et la discrimination fondée sur l’identité de genre les préoccupent tout particulièrement. On retrouve une 
surreprésentation de jeunes LGBTQ2S+ et des jeunes appartenant à une minorité ethnique dans les réponses affirmatives 
à l’assertion suivante : « Dans les six derniers mois, j’ai vécu de l’intimidation ou de la discrimination. »

Violence 
« Avant c’était calme dans le quartier, mais maintenant il y a plein de coups de feu et de trucs comme ça. J’aime 
pas ça et je me sens pas en sécurité. »
De 15 à 17 ans, Ville-Émard

« J’entends parler des fusillades et tout, mais je n’en ai jamais fait l’expérience moi-même ; alors je me sens en 
sécurité. »
De 15 à 17 ans, Ville-Émard

La violence est une préoccupation réelle et partagée par les jeunes, surtout les 15 à 17 ans vivant dans les quartiers de 
la Petite-Bourgogne et de Ville-Émard-Côte-Saint-Paul.  La peur de « prendre une balle » se retrouve explicitement 
dans les témoignages. La question de la sécurité est la plus inquiétante chez les jeunes de Côte-Saint-Paul (92 %), 
tandis qu’elle demeure importante à Ville-Émard (74 %). 

Contribution du forum :  L’augmentation de la violence va de pair avec l’accroissement des inégalités sociales sur 
le territoire de l’arrondissement. Dans le Sud-Ouest, les familles et les jeunes souffrent de l’augmentation du coût de 
la vie, de la pression de l’embourgeoisement et de la précarité causée par les bas salaires. Les solutions envisagées 
doivent donc contribuer à mobiliser la communauté, à valoriser la diversité et le dialogue, à réduire la pauvreté et les 
inégalités et enfin, à encourager la persévérance scolaire.  
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AMÉNAGEMENT DU TERRITOIRE 

Lutte contre les changements climatiques, verdissement et biodiversité 
« Lutter pour l’environnement, c’est également adopter des politiques qui font du bien aux humains, comme 
le verdissement, le don de compost, les jardins communautaires, etc. C’est aussi appliquer des politiques qui 
interdisent aux gens de couper des arbres matures et en santé pour se faire poser une piscine privée dans leur 
cour. C’est aussi favoriser le transport collectif et actif et améliorer les infrastructures de toutes sortes. Tout est 
interconnecté. »
Femme queer, de 23 à 29 ans, LGBTQ2S+, Pointe-Saint-Charles

Les jeunes rappellent que la lutte contre les changements climatiques, la protection de l’environnement et la 
préservation de la biodiversité doivent être prioritaires dans les interventions de l’arrondissement. Plusieurs mesures 
d’aménagement vont dans ce sens, mais sont jugées insuffisantes. 

Transport en commun
L’accès au transport en commun est une préoccupation importante pour les jeunes, surtout dans les quartiers 
Griffintown (81 %), Saint-Henri (73 %) et Pointe-Saint-Charles (63 %). Plusieurs jeunes soulignent que le manque de 
ponctualité des autobus est une source de frustration.  

Contribution du forum : L’arrondissement est généralement bien desservi par les transports en commun. Il faut 
néanmoins continuer à développer l’offre, désenclaver certains secteurs et réduire les iniquités territoriales. 

Transport actif 
« Faire du vélo, c’est serré avec les voitures qui roulent et les voitures stationnées. J’aimerais des pistes cyclables 
réservées. » 
De 15 à 17 ans, Côte-Saint-Paul

Les déplacements à vélo et à pied font partie du quotidien des jeunes. La sécurisation du transport actif, notamment 
sur les pistes cyclables et aux intersections, est une préoccupation importante dans les quartiers Côte-Saint-Paul 
(85 %), Saint-Henri (76 %), Ville-Émard (74%) et Griffintown (69 %).

Contribution du forum : Des conflits entre les modes de déplacement persistent dans l’arrondissement. Le 
développement rapide des pistes cyclables protégées peut envoyer le message que les cyclistes ont la priorité. 
L’arrondissement peut contribuer à apaiser les tensions en sensibilisant la population aux déplacements sécuritaires (à 
pied, à vélo, en trottinette électrique, en planches à roulettes (skate-board), etc.), en sécurisant les intersections et en 
assurant l’entretien de l’asphalte, pour respecter les voies attitrées.
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Parcs et espaces verts 
« Il n’y a pas assez d’offres d’activités sportives pour les jeunes. C’est pourquoi on finit par traîner dans la rue, 
parce qu’il n’y a rien à faire. »
De 15 à 17 ans, Ville-Émard-Côte-Saint-Paul

Les parcs sont des espaces publics qui occupent une place centrale dans la vie des jeunes. Elles et ils servent de lieux 
pour les rencontres (chilling) et les activités sportives, ainsi que d’accès à la nature. 

L’accès aux espaces verts est d’une importance notable pour les 23 à 29 ans (83 %). C’est sans doute parce que cet 
élément de la vie municipale est en lien avec la préservation de la biodiversité et la captation du carbone. Le lien entre 
le verdissement, les parcs et la lutte contre les changements climatiques a été évoqué à plusieurs reprises. Les mesures 
d’aménagement rendent visible et concrétisent la lutte contre les changements climatiques.

Les parcs sont toutefois des espaces publics où les jeunes peuvent vivre de l’insécurité, du harcèlement et de la 
discrimination. L’éclairage et l’entretien des lieux sont deux solutions régulièrement proposées pour améliorer le 
sentiment de sécurité et de confort dans ces espaces. 

Contribution du forum : Les parcs sont des lieux symboliques et communautaires dans les quartiers. La toponymie, 
l’accessibilité, la qualité des aménagements et la variété des activités peuvent créer, au sein d’une population, un 
sentiment d’attachement et de fierté envers un parc. Chaque quartier de l’arrondissement devrait disposer d’une telle 
infrastructure — un « parc phare ». 

La présence policière dans les parcs n’accroît pas nécessairement le sentiment de sécurité de la jeunesse. C’est parfois 
même le contraire. La police doit donc fournir des efforts de médiation, être transparente sur la raison de sa présence 
et manifester une sensibilité plus grande envers les réalités des jeunes.

Les jeunes femmes vivent une expérience particulière dans les parcs, car elles sont plus à risque de subir du harcèlement 
sexuel. Il faut donc prioriser des aménagements et des activités qui favorisent leur présence sereine et leur appropriation 
sécuritaire des lieux. 

Loisirs  
Q  Question : Je trouve que les lieux pour faire du sport sont __________ ? (Plusieurs réponses possibles)
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La pratique du sport est une activité de socialisation nécessaire pour les jeunes. Elles et ils estiment pour la plupart 
que les installations sportives sont de bonne qualité, assez nombreuses et adaptées à leur âge. L’arrondissement doit 
néanmoins continuer d’assurer le suivi de la qualité des infrastructures, puis les rénover ou les renouveler au besoin. 
Par exemple, à Ville-Émard-Côte-Saint-Paul, la vétusté des infrastructures sportives est un enjeu. À Saint-Henri, c’est 
plutôt l’achalandage trop important, notamment au parc du canal de Lachine, et le manque d’activités pour les 15 à 22 
ans qui engendrent des frustrations. 

Les bibliothèques de quartier sont fréquentées et appréciées. Par la diversification de leurs activités et de leurs services, 
elles réussissent à susciter l’intérêt de nombreux jeunes. 

Contribution du forum : La communication des services de l’arrondissement et la diffusion auprès des jeunes est un 
travail continu. La fréquentation et l’utilisation des bibliothèques et des maisons des jeunes fluctuent, même lorsque 
les activités se diversifient. 

 

SAINES HABITUDES DE VIE

Pandémie de COVID-19 
Lors du premier sondage, en 2021, la pandémie préoccupait encore largement les jeunes (75 %). Bien qu’elle ait eu 
des incidences sur les emplois, elles et ils demeuraient toutefois majoritairement optimistes quant à leurs perspectives 
professionnelles. Probablement en raison de la pandémie et de ses conséquences, l’accès aux ressources de santé (70 
%), l’entraide (61 %) et le temps passé devant les écrans (59 %) préoccupaient aussi la majorité des jeunes. 

Contribution du forum : Si l’isolement vécu par les jeunes au cours de la pandémie s’est résorbé, il n’a toutefois pas 
complètement disparu. Des jeunes continuent à éviter les lieux de rencontres sociales (événements, maisons des 
jeunes, bibliothèques, etc.) et préfèrent la sécurité d’un écran. Encore à l’automne 2022, la fréquentation de ces lieux 
était moins élevée qu’avant la pandémie. On doit donc maintenir les efforts de communication, d’invitation et de 
mobilisation envers les jeunes. 

Consommation responsable et sécurité alimentaire
« […] les épiceries sont chères ! Des personnes dans le quartier ont besoin de banques alimentaires, ou de 
programmes adaptés aux étudiantes et étudiants/personnes à faible revenu. »
Femme cisgenre, de 23 à 29 ans, minorité ethnique, Saint-Henri

L’économie circulaire, l’économie solidaire, la production alimentaire locale et la réduction des déchets inspirent les 
jeunes. La promotion de tels services et réseaux est une façon concrète d’améliorer le rapport à la consommation, tout 
en contribuant à la lutte aux changements climatiques. 

Contribution du forum : Les projets de consommation responsable et de sécurité alimentaire peuvent mobiliser 
concrètement les jeunes. On peut les intéresser à ces projets par le biais des écoles, des familles, de la communauté 
et des institutions. Les multiples actrices et acteurs impliqués dans ces enjeux constituent des portes d’entrée pour la 
mise en œuvre de solutions innovantes. Il faut toutefois veiller à ne pas amplifier l’écoanxiété des jeunes. Les solutions 
proposées doivent être concrètes, réalistes et portées par une ambition de changement systémique. 
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POTENTIEL DES JEUNES 

Employabilité 
Q  Question : Je suis optimiste quant à mes possibilités de trouver un emploi que j’aime (100 réponses)
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Les jeunes savent que l’expérience professionnelle, l’éducation et l’accompagnement permettent d’accéder à un 
emploi souhaité et stimulant. Ces barrières ne sont pas insurmontables : les jeunes restent généralement optimistes 
face au marché du travail. L’arrondissement peut contribuer à l’atteinte de leurs objectifs professionnels, notamment 
en encourageant les stages et en offrant des formations. 

Contribution du forum : En dépit de ce constat, on doit demeurer sensible aux barrières linguistiques et culturelles 
contre lesquelles les jeunes peuvent buter. Par ailleurs, pour des jeunes issus de l’immigration, trouver un emploi 
stimulant n’est pas nécessairement une priorité ou une possibilité. Elles et ils cherchent d’abord un emploi qui leur 
assurera les revenus nécessaires pour « bien s’installer ». 

Vie active 
Les jeunes apprécient les activités sportives, lesquelles sont bénéfiques de multiples façons. En effet, le sport les occupe, 
leur permet de se rencontrer, les fait quitter leurs écrans et contribue à un sentiment d’inclusion et d’appartenance au 
quartier. L’organisation d’activités sportives constitue aussi un excellent moyen d’aller à leur rencontre et d’ouvrir des 
espaces de consultation et de participation citoyenne. 

Contribution du forum : La vie active est une réalité aussi bien estivale qu’hivernale. Il importe donc de continuer à 
développer les infrastructures et les services nécessaires à la pratique des sports d’hiver.  

Comme les jeunes femmes ne fréquentent pas les parcs de la même façon que les jeunes hommes, on doit s’assurer 
qu’elles s’y sentent accueillies et en sécurité. Pour y parvenir, des activités rassembleuses et l’aménagement d’aires 
de service accessibles et propres doivent être planifiés. De façon générale, les activités sportives peuvent être des 
occasions importantes de sensibilisation et de déconstruction des préjugés.
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PARTICIPATION CITOYENNE 

Engagement jeunesse
Q   Question : Si des jeunes se rassemblaient pour partager leurs réflexions avec les personnes employées et 

élues de l’arrondissement, je voudrais participer à cette rencontre, car j’ai des idées (92 réponses)

   

Tout à fait d’accord

40
35
30
25
20
15
10
5
0

D’accord Ni en désaccord
ni d’accord

Pas d’accord Pas du tout 
d’accord

23 %

34 %

25 %

15 %

3 %

« Ça existe déjà dans le Sud-Ouest, ce groupe. Devrait peut-être plus partager les réalisations. »
Homme cisgenre, de 18 à 22 ans, Saint-Henri

« I want people to hear my voice. »
Femme cisgenre, de 18 à 22 ans, Premières Nations, Inuit ou Métis, Saint-Paul

L’engagement des jeunes est bien vivant dans l’arrondissement : 57 % d’entre elles et d’entre eux souhaitent participer 
activement à la vie politique de l’arrondissement. Les données ne révèlent pas d’enjeux sociodémographiques qui 
affecteraient cette volonté d’engagement. Les jeunes de tous horizons souhaitent contribuer à la vie démocratique de 
leur arrondissement. Le sondage est un pas dans ce sens et s’est avéré une initiative appréciée. 

Aller à la rencontre des jeunes, c’est les consulter dans les parcs, les écoles, les maisons de jeunes et les bibliothèques. 
C’est aussi organiser à leur intention des activités stimulantes et intéressantes et, également, profiter de leur présence 
pour les encourager à s’exprimer comme citoyennes et citoyens.

Contribution du forum : L’école secondaire et le cégep sont des lieux importants de formation à la citoyenneté. Les 
jeunes explorent leurs connaissances politiques, débattent, veulent se faire entendre et, finalement, demandent d’être 
représentés. Les nombreuses activités offertes sont aussi des occasions de mobilisation. Quant à l’école secondaire, 
elle est toutefois un lieu de contradiction, où d’un côté, on invite les jeunes à s’exprimer et, de l’autre, on les force 
à se plier à des règles strictes. Encourager leur participation exige donc de développer des situations d’implication 
inclusives en partenariat avec les écoles secondaires et les cégeps.

L’engagement jeunesse prend plusieurs formes encore invisibles pour l’arrondissement. Un portrait plus précis de cet 
engagement doit prendre en compte l’implication des jeunes dans leur milieu communautaire, scolaire et sportif. Cet 
engagement peut se révéler très significatif et formateur, mais sans avoir forcément une influence politique sur les 
institutions. 
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On doit aussi reconnaître que l’engagement n’est pas une priorité, voire une possibilité, pour tous les jeunes du Sud-
Ouest, car l’arrondissement accueille nombre de personnes issues de l’immigration. Elles et ils consacrent d’abord leur 
énergie à s’installer, à comprendre leur environnement et à répondre à leurs priorités immédiates. L’engagement peut 
devenir le privilège de jeunes qui disposent de temps, des connaissances culturelles et de l’éducation politique pour 
le faire. 

« Consulter les jeunes et les impliquer de cette façon est une excellente initiative ! »
Femme cisgenre, de 18 à 22 ans, Pointe-Saint-Charles

« Ce sondage [« Pour un Sud-Ouest qui te ressemble »] est très complet et représentatif ; toutefois, il est un 
peu long. »
Femme cisgenre, de 15 à 17 ans, minorité visible, LGBTQ2S+, Saint-Henri

Recommandations
Depuis le début de la démarche de consultation, la parole des jeunes est au cœur du processus et leurs opinions sont 
consignées avec rigueur. Précisons par ailleurs que les recommandations proposées ci-dessous ne sont pas définitives. 
Elles jettent les bases d’une discussion à poursuivre activement avec les jeunes. Elles doivent donc être remises en 
question, modifiées et validées avec elles et eux. Le Conseil jeunesse du Sud-Ouest (CJSO) pourrait contribuer à 
cette démarche.  

Recommandations selon les cinq thèmes
L’arrondissement du Sud-Ouest pose déjà de nombreux gestes liés aux préoccupations et aux aspirations de la jeunesse. 
Pour plusieurs enjeux, il ne semble pas nécessaire de créer de nouvelles réglementations, initiatives ou structures. 
Il existe d’ailleurs plusieurs façons de valoriser l’engagement des jeunes. On peut penser à une communication 
plus efficace des dossiers portés par l’arrondissement et par la Ville de Montréal, à une mise en relation avec les 
organisations communautaires présentes sur le territoire et à une vitrine offerte sur les possibilités d’implication. La 
section suivante propose un résumé non exhaustif de certains projets en cours qui sont pertinents pour la jeunesse ou 
liés à leurs préoccupations. 

Avant de plonger dans les recommandations, rappelons que la lutte contre les changements climatiques est l’enjeu 
qui préoccupe le plus les jeunes du Sud-Ouest. Le Plan d’action local en transition écologique de l’arrondissement 
reconnaît l’importance de cette question, tout en travaillant sur d’autres enjeux connexes (gestion des matières 
résiduelles, consommation responsable, sécurité alimentaire). Il répond donc aux demandes des jeunes. 

Note : La majorité des recommandations suivantes concernent l’intégralité du territoire du Sud-Ouest. Lorsqu’elles 
portent sur certains quartiers en particulier, cela est mentionné. Ces recommandations sont principalement fondées 
sur les pourcentages établis à partir du sondage.
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INCLUSION SOCIALE
 
Vie de quartier et embourgeoisement
Projets en cours
1.  Programme de soutien à la diversité commerciale du Sud-Ouest 2021-2022 ;
2.  Bâtiment 7 ;
3.  Acquisition du site du futur Carrefour communautaire Émard-Saint-Paul.

→ Soutenir la relève commerciale accompagnant activement les jeunes entrepreneurs. 
→  Offrir des formations sur le parcours d’idéation, de conception et de réalisation d’un projet communautaire ou 

commercial, en utilisant les succès de l’arrondissement comme cas d’étude. 
→  Permettre aux jeunes de visiter des projets communautaires et commerciaux porteurs et rencontrer les personnes 

ayant lancé ces projets. 

Logement
Projets en cours
1.  Chantier montréalais en habitation ; 
2.  Règlement sur le droit de préemption ;
3.  Programme d’appui à l’acquisition résidentielle ;
4.  Certification des propriétaires responsables ;
5.  Organisations de défense des droits des locataires : Projet d’organisation populaire d’information et de regroupement 

(P.O.P.I.R,), Regroupement Information Logement (R.I.L.), Tribunal administratif du logement (TAL).

→  Mener des campagnes cycliques de diffusion et de promotion des outils, des règlements et des organisations 
protégeant les droits des locataires.

→  À Saint-Henri, Pointe-Saint-Charles et la Petite-Bourgogne : favoriser un développement immobilier mixte et 
abordable, plus respectueux des populations historiquement présentes dans ces quartiers. 

Exclusion
Projets en cours
1.  Montréal 2030 ;
2.  Plan directeur pour la diversité, l’équité et l’inclusion en emploi 2021-2023 (Ville de Montréal) ;
3.  Plan d’action pour la diversité en emploi 2021-2023 (arrondissement du Sud-Ouest) ;
4.  Mois de l’histoire des Noirs — dans les bibliothèques de l’arrondissement.

→  Sensibiliser la population à la légitimité des jeunes et notamment des adolescentes et adolescents dans l’espace 
public, en ne punissant pas le flânage (chilling) et en organisant des activités rassembleuses comme des tournois 
de sports ou de jeux vidéo. 

→  Visibiliser les minorités composant la population de l’arrondissement et mettre en valeur leur contribution à la 
vie sociale, comme cela se fait lors du Mois de l’histoire des Noirs. 

→  Utiliser les réussites du Plan d’action pour la diversité en emploi 2021-2023 comme cas d’étude à diffuser auprès 
des organisations et des entreprises présentes dans l’arrondissement.
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→  Soutenir et mettre en réseau les organisations de première ligne qui travaillent avec les jeunes (suicide, santé 
mentale, nouvelles arrivantes et nouveaux arrivants, personnes LGBTQ+, autochtones). 

→  S’assurer que ces services de soutien sont accessibles et connus des jeunes, tant dans les écoles qu’à l’extérieur. 
→  Assurer une plus grande diversité et une meilleure représentativité au sein des tables de concertation.
→  Réaffirmer l’importance des milieux d’emploi comme lieux d’inclusion et de reconnaissance des diversités. 

Violence
Projets en cours
1.  Forum montréalais pour la lutte contre la violence armée : s’unir pour la jeunesse ;
2.  Burgundy Urban Mediation Project (BUMP).

→  Assurer la formation continue de la police sur les biais inconscients et les préjugés, le tissu social du quartier, la 
collaboration avec les organismes communautaires locaux. 

→  Organiser des événements de rencontre, de partage d’expériences et de dialogue entre les jeunes, les policières 
et les policiers. 

→  À Ville-Émard-Côte-Saint-Paul et dans la Petite-Bourgogne : continuer de soutenir et de multiplier les initiatives 
de médiation urbaine. 

AMÉNAGEMENT DU TERRITOIRE 
 
Lutte contre les changements climatiques, verdissement et biodiversité 
Projets en cours
1.  Montréal 2030 ;
2.  Plan Climat Montréal 2020-2030 ;
3.  Plan d’action local en transition écologique ;
4.  Éco-quartier du Sud-Ouest ;
5.  Zones de biodiversité.

→  Continuer et multiplier les interventions de verdissement et de déminéralisation de l’arrondissement. 
→  Inviter les jeunes à contribuer activement au verdissement par le biais d’activités de planification paysagère, de 

déminéralisation, de plantation et d’entretien. 
→  Soutenir les initiatives collectives et individuelles de verdissement, d’agriculture urbaine et de préservation de 

la biodiversité. 
→  Favoriser un verdissement qui protège et augmente la biodiversité au sein de l’arrondissement (couloirs de 

verdure, plantes mellifères, vivaces en bordure de trottoir, réduction de l’omniprésence du gazon).
→  Offrir des formations sur l’agriculture urbaine, en partenariat avec les écoles et les organisations communautaires. 
→  Simplifier et vulgariser davantage les initiatives de compostage et de recyclage, et en faire la promotion.
→  À Griffintown et à Saint-Henri : continuer à développer l’offre de parcs et d’espaces verts. 
→  À Griffintown : protéger la nouvelle végétation et les initiatives de verdissement en cours (la fréquence des 

travaux met en péril les jeunes arbres tout juste plantés). 
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Transport en commun  
→  Consulter régulièrement les jeunes dans les institutions scolaires et les principaux pôles de loisirs pour 

interpréter les trajets qu’elles et ils empruntent, puis créer un réseau efficace, utile et sécuritaire pour la jeunesse 
de l’arrondissement.  

→  Continuer à développer le réseau et à augmenter l’offre de transport en commun afin de désenclaver tous les 
secteurs de l’arrondissement. 

→  À Griffintown : améliorer l’accès au transport en commun (ponctualité, connexion au réseau montréalais). 

Transport actif 
Projets en cours
1. Montréal 2030 ;
2. Finalisation de l’axe 2 du Réseau express vélo de Montréal ;
3. Programme de sécurisation aux abords des écoles ;
4. Projet de modification de la réglementation sur le camionnage.

→  Poursuivre le développement du réseau cyclable dans l’arrondissement. 
→  Continuer à sécuriser les intersections pour les personnes piétonnes et cyclistes. 
→  Promouvoir la cohabitation harmonieuse entre les différents modes de déplacement, actifs ou non. 
→  Sécuriser les pistes cyclables en créant davantage de pistes protégées, notamment sur les grands axes ouest-est 

et permettant de rejoindre le canal de Lachine. 

Parcs, espaces verts et loisirs  
Projets en cours 
1. Ouverture du parc Philippe-Lalonde ;
2. Finalisation du parc du Lac-à-la-Loutre ;
3. Lancement du chantier de réhabilitation environnementale du parc D’Argenson, à Pointe-Saint-Charles.

→  Continuer à augmenter l’offre de parcs et d’espaces verts dans l’arrondissement.
→  Continuer à entretenir, à rénover et à diversifier les infrastructures sportives de l’arrondissement.
→  Consulter les jeunes pour mieux déterminer les bris à réparer (notamment l’asphalte abîmé des terrains de 

basketball) ou les nouvelles infrastructures demandées (des terrains de soccer synthétiques au parc Oscar-
Peterson).

→  Améliorer le caractère convivial des parcs en y garantissant l’accès à des toilettes publiques, à une zone abritée, 
à du Wi-Fi public et à un chalet de parc (animation d’activités et prêt d’équipement).
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SAINES HABITUDES DE VIE
 
Conséquences de la pandémie de COVID-19

→  Déployer des stratégies créatives, inspirantes et ancrées dans la réalité des jeunes pour les rejoindre et les 
encourager à utiliser les services qui leur sont destinés. 

→  Travailler au développement d’un sentiment d’appartenance des jeunes envers l’arrondissement. 
→  Continuer à mobiliser et à impliquer les jeunes dans les initiatives communautaires afin de briser leur isolement. 

Consommation responsable
Projets en cours
1. Plan directeur de gestion des matières résiduelles de l’agglomération de Montréal 2020-2025 ;
2. Plan d’action local en transition écologique ;
3. Politique d’achat responsable de l’arrondissement ;
4. Défi Zéro Déchet de l’Éco-quartier du Sud-Ouest ;
5. 7 épiceries en vrac dans l’arrondissement.

→  Soutenir les projets existants et encourager le développement de nouveaux projets d’économie circulaire : 
ateliers de réparation, centres de prêt de matériel, jardins communautaires, épiceries solidaires, etc. 

→  Subventionner les initiatives de réduction des déchets : épiceries en vrac, compostage, centres de tri, services 
de couches réutilisables, etc.

→  S’appuyer sur de jeunes ambassadrices et ambassadeurs de l’économie circulaire et du zéro déchet pour 
promouvoir leurs initiatives personnelles ainsi que les campagnes plus larges de l’arrondissement. 

→  Réduire le suremballage dans les commerces de l’arrondissement.
→  Continuer de miser sur des stratégies concertées avec les personnes et organismes responsables, allant de 

l’épicerie solidaire à la Ville de Montréal. 
→  Offrir des incitatifs financiers aux ménages à faibles revenus afin de favoriser la consommation responsable, 

locale et biologique. 

Sécurité alimentaire
Projets en cours
1. Élaboration d’un Plan de développement d’une communauté nourricière ;
2. Mise à niveau de l’ancienne cuisine du Garde-Manger pour tous ;
3. Serre amovible au parc Angrignon par l’organisme Pro-Vert Sud-Ouest ;
4. Ouverture du Collectif La DAL dans Saint-Henri Ouest.

→  Soutenir et publiciser les projets d’épicerie solidaire, collective ou communautaire, surtout dans les zones de 
l’arrondissement qualifiées de « désert alimentaire ».

→  À Ville-Émard-Côte-Saint-Paul : améliorer l’accès à des aliments abordables, variés et de qualité. 
→  À Côte-Saint-Paul : soutenir l’ouverture d’une épicerie en vrac.
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POTENTIEL DES JEUNES

Employabilité 
Projet en cours
1. Plan directeur pour la diversité, l’équité et l’inclusion en emploi 2021-2023 (Ville de Montréal) ;
2. Plan d’action pour la diversité en emploi 2021-2023 (arrondissement du Sud-Ouest)
3. Journées de la persévérance scolaire ;
4. Carrefour jeunesse-emploi du Sud-Ouest de Montréal ;
5. Fabricathèque du Sud-Ouest à la bibliothèque Saint-Henri.

→  Multiplier les ponts entre le réseau de l’éducation et les milieux professionnels. 
→  Diversifier les formes d’accompagnement d’orientation professionnelle et de recherche d’emploi. 
→  Offrir des stages rémunérés, variés et flexibles dans leur durée au sein de l’administration de l’arrondissement 

et des organisations partenaires. 
→  Encourager les employeuses et employeurs à accepter d’autres documents de candidature que le CV (vidéo, 

PowerPoint ou note vocale de présentation, rencontres dans les écoles, etc.).  
→  Créer une application réunissant les offres d’emploi de l’arrondissement destinées aux personnes ayant peu 

d’expérience ou commençant une carrière. 

Vie active
Projets en cours
1. Plan de développement culturel 2020-2022

→  Continuer et diversifier l’offre d’activités sportives dans les parcs et les espaces publics tout au long de l’année.
→  Soutenir et rendre visibles les jeunes artistes de l’arrondissement, en gardant à jour la vitrine virtuelle et en 

organisant des événements publics. 
→  Inclure les jeunes dans la conception et l’organisation des événements qui leur sont destinés. 
→  Faire preuve de transparence lorsque la présence policière est nécessaire à une activité et communiquer les 

raisons de cette présence aux jeunes. 
→  Offrir de la nourriture, notamment des collations, lorsque des activités sportives sont organisées.
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PARTICIPATION CITOYENNE
 
Engagement jeunesse
Projets en cours
1. Montréal 2030 ;
2. Conseil jeunesse du Sud-Ouest ;
3. Consultation jeunesse 2021-2022.

→  Prendre le temps de créer des liens avec les jeunes et d’aller les rencontrer dans leurs milieux de vie. 
→  Actualiser régulièrement le rôle du CJSO et de ses projets clés afin de travailler en profondeur sur les enjeux 

préoccupant les jeunes. 
→  Mettre de l’avant l’importance de la diversité socioculturelle du CJSO et s’assurer que les processus décisionnels 

ne reproduisent pas les dynamiques de pouvoir systémiques de la société (patriarcat, racisme, tokénisme 5). 
→  Reconnaître l’importance des enjeux systémiques vécus par les jeunes (discriminations, changements climatiques, 

pauvreté) et offrir des possibilités d’implication visant à résoudre ces enjeux. 
→  Organiser des activités participatives intéressantes dans les lieux fréquentés par les jeunes (écoles, bibliothèques, 

parcs, centres communautaires, etc.). 
→  Développer des projets d’évaluation participative avec des organisations jeunesse (CJSO, écoles, maisons des 

jeunes). 
→  Diversifier les formes d’implication et d’engagement (événements ponctuels, grands projets, campagnes 

virtuelles, sondages, etc.) afin d’encourager la participation des jeunes, tout en respectant leur rythme de vie. 
→  Attribuer aux partenaires communautaires des projets concrets et mobilisateurs dans lesquels les jeunes sont 

une partie prenante décisive. 
→  Collaborer avec les étudiantes et étudiants des cycles supérieurs pour élaborer des projets de recherche portant 

sur les enjeux de l’arrondissement.
→  Mener des activités d’éducation à la citoyenneté dans les écoles secondaires (débats, ateliers politiques, 

simulations).
→  Développer des projets d’implication citoyenne, en partenariat avec les classes de francisation pour les personnes 

nouvellement arrivées, et créer des ponts avec les jeunes vivant dans l’arrondissement depuis plus longtemps. 
→  S’assurer d’offrir des services de traduction et des espaces inclusifs aux anglophones et aux allophones souhaitant 

s’impliquer. 
 

5  Pratique selon laquelle un groupe ou une organisation intègre à la pièce des personnes issues de la diversité pour se prémunir contre les accusations de 
discrimination ou paraître inclusif et équitable
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Synthèse des activités consultatives
Activité 1 — Atelier James Lyng

Profil des personnes participantes
Total : 31

Genre Langues
Homme cisgenre : 13 (42 %)
Femme cisgenre : 10 (32 %)
Autre : 1 (3 %)
Ne souhaite pas répondre : 7 (23 %)

Anglais : 31 (100 %)

Tranches d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 26 (84 %)
18 à 22 ans : 5 (16 %)

Petite-Bourgogne : 5 (16 %)
Pointe-Saint-Charles : 3 (10 %)
Saint-Henri : 12 (39 %)
Ville-Émard-Côte-Saint-Paul : 9 (29 %)
Hors Sud-Ouest : 2 (6 %)

Ce que j’aime de mon quartier

Petite-Bourgogne :
•  Les infrastructures sportives : le terrain de basketball, 

les parcs pour enfants, les jeux d’eau (3 réponses)

•  La vie de quartier : les activités (1 réponse)

Pointe-Saint-Charles :
•  Les services de proximité (1 réponse)

•  La sécurité et la quiétude (1 réponse)

•  Les parcs (1 réponse)

Saint-Henri : 
•  La localisation : la vue, l’accès à l’eau, l’accès au canal 

de Lachine et au Vieux-Port (4 réponses)

•  Les déplacements : le transport en commun, la 
marchabilité, le stationnement (3 réponses)

•  La vie commerciale : les restaurants et les commerces 
(3 réponses)

•  La vie de quartier : l’entraide, la sécurité et le 
caractère multiculturel (3 réponses)

Ville-Émard-Côte-Saint-Paul :
•  Les parcs (3 réponses)

•  La sécurité et la quiétude (2 réponses)

•  Le transport public (1 réponse)

Annexes
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Ce que je voudrais changer dans mon quartier

Petite-Bourgogne
•  Lieux et activités pour les jeunes : lieux pour chiller, 

festivals (3 réponses)

•  Un meilleur terrain de basketball (1 réponse)

•  Plus de parcs (1 réponse) 

•  Sécurité (1 réponse)

Saint-Henri : 
•  Espaces verts : plus de parcs, meilleur accès à la 

nature, plantation d’arbres, zones ombragées (8 
réponses)

•  Services de proximité : restaurants abordables et près 
des écoles (5 réponses) 

•  Développement urbain : moins de construction, 
moins de densité, moins de condos (3 réponses)

•  Sécurité : personnes louches, sécurité autour des 
écoles (3 réponses)

Ville-Émard-Côte-Saint-Paul 
•  Verdissement : plus de parcs, des fleurs (3 réponses)

•  Propreté : nettoyage du sol, nettoyage des parcs  
(2 réponses)

•  Lieux et activités pour les jeunes : terrains de 
basketball, lieux pour chiller (1 réponse).

 

Activité 2 — Ateliers Youth in Motion
Profil des personnes participantes

Total : 20
Genre Langues
Homme cisgenre : 9 (45 %)
Femme cisgenre : 10 (50 %)
Autre : 1 (5 %) «I go by all genders»
Français : 9 (45 %)

Anglais : 11 (55 %)

Tranches d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 13 (65 %)
18 à 22 ans : 5 (25 %)
23 à 29 ans : 2 (10 %) 

Griffintown : 2 (10 %)
Petite-Bourgogne : 7 (35 %)
Saint-Henri : 4 (20 %)
Hors Sud-Ouest : 7 (10 %)
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Enjeux préoccupant les jeunes, classés par priorité
Notes sur le tableau : 
• Les jeunes pouvaient classer les enjeux sur une échelle de 1 à 9, 1 étant l’enjeu qui les préoccupe le plus.  

• En moyenne, 7 jeunes sur 20 se sont abstenus de répondre. 

 

L’entraide La santé sexuelle La consommation de drogue et d’alcool

L’accès à de la nourriture fraîche, de qualité et abordable

La pandémie et ses conséquences

L’accès à des informations sur un style de vie santé Le temps passé sur les écrans L’intimidation

L’accès à des services de santé

0% 5% 10% 15% 20% 25% 30% 35% 40% 45% 50%

1

2

3

4

Q  Quel thème manque à cette liste, et pourquoi te préoccupe-t-il ?

Mental health awareness. People tend to look past it or resist seeking help and that can cause major issues such 
as suicidal thoughts.
15 à 17 ans, autre genre, Hors Sud-Ouest

Le racisme. Je veux que ça cesse.
15 à 17 ans, homme cisgenre, Saint-Henri

Le sport. De ne pas avoir fait de sport pendant la pandémie. 
15 à 17 ans, homme cisgenre, Griffintown

Discrimination based on race or gender.
18 à 22 ans, femme cisgenre, Hors Sud-Ouest

L’environnement. La salubrité. L’avenir.
18 à 22 ans, femme cisgenre, Hors Sud-Ouest

Multiculturalisme. Que tout le monde s’accepte malgré sa couleur, son origine, sa religion ou son orientation.
15 à 17 ans, femme cisgenre, Petite-Bourgogne

Violence. 
18 à 22 ans, femme cisgenre, Petite-Bourgogne

Prendre une balle perdue.
15 à 17 ans, homme cisgenre, Petite-Bourgogne
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Questions sur le soutien scolaire, la santé mentale et les perspectives d’avenir

 

Tout à fait
d’accord

10
9
8
7
6
5
4
3
2
1
0

D’accord Ni en désaccord
ni d’accord Pas d’accord Pas du tout

d’accord

8

5 5

7

4
5

3

8

5

0

2
3

2
1

0

Quand je cherche de l’aide à l’école, je sens que les personnes veulent m’aider et sont prêtes à m’écouter

Quand j’ai des questions sur la santé mentale, je trouve de l’information facilement

Je suis optimiste par rapport à mes opportunités de trouver un emploi que je vais apprécier

Q  Pourquoi je ne sens pas que les personnes à l’école veulent m’aider ?

They want to help but it often feels fake.
15 à 17 ans, femme cisgenre, Hors Sud-Ouest

Ils s’en foutent de nous. 
15 à 17 ans, homme cisgenre, Saint-Henri

Systemic racism. 
23 à 29 ans, femme cisgenre, Hors Sud-Ouest

Quand je cherche de l’aide, il y a toujours quelqu’un pour m’aider. 
15 à 17 ans, femme cisgenre, Petite-Bourgogne

C’est pas tous les adultes qui te prennent au sérieux. 
15 à 17 ans, homme cisgenre, Petite-Bourgogne

Commentaires supplémentaires sur l’information en santé mentale

I can find information online, but it’s not always trustworthy. 
15 à 17 ans, femme cisgenre, Hors Sud-Ouest

The internet provides a lot of useful information. 
18 à 22 ans, femme cisgenre, Hors Sud-Ouest
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Je décrirais ma santé mentale comme étant 
18 réponses

Mauvaise
1 réponse (6 %)

Mauvaise-neutre
4 réponses (22 %)

Neutre-stable
6 réponses (33 %)

Bonne-neutre
6 réponses (33 %)

Bonne
1 réponse (6 %)

Poor Struggle with anxiety Normal Not the best but 
pretty good Très bonne

En dents de scie Normal 7 out of 10
Ça dépend des jours Stable Bien

A resting state of 
anxiety Normal Bien

Normal Good
Okey Good

Pour me trouver un bon emploi, il me manque : 
•  Expérience (4 réponses)

•  Apparence, communication, CV, ponctualité  
(4 réponses)

•  Rien (2 réponses)

•  Confiance, être prête (2 réponses)

•  Diplôme

•  La bonne couleur de peau

•  Plus d’effort 

Activité de vrai ou faux
Je trouve que la cohabitation entre les personnes de différentes religions, différents 

genres, différentes classes sociales de mon quartier se passe bien.
Vrai : 10 Faux : 4  Indécise, indécis : 6

Y’a du racisme, mais c’est du racisme 
caché — ils ont trop peur de montrer 
leur vrai visage et ça veut dire qu’ils 
savent que c’est mal. C’est des sous-
entendus. Saint-Henri. 

Every minority community is getting 
attacked these days. It’s partly due 
to Legault and his racist policies and 
laws. He makes you understand that 
if you dont subscribe to one identity 
- you’re not welcome.

No hate crimes in NDG.

I haven’t lived any racism but my 
parents have. Saint-Henri.

Religion - tensions and stéréotypes 
– violence.

Les personnes immigrantes habitent 
souvent dans les HLM — ont 
étudié au « bled », donc moins 
d’opportunités et moins d’argent.

Queer people left school because 
not comfortable.

Quand on essaye de jouer au basket 
— il y a des personnes asiatiques 
qui sont là et ne veulent pas 
jouer avec des personnes d’autres 
communautés.

Racism but not so bad.

People never believe me when I say 
I own a house in DDO - because I’m 
black.
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J’ai l’impression que les personnes LGBT+ (lesbienne, gai, bisexuelle, trans, +)  
vivent de la discrimination dans mon quartier.

Vrai : 8 Faux : 11  Indécise, indécis : 1
Beaucoup de personnes LGBT 
ont quitté le quartier parce qu’elles 
vivaient de la discrimination.

Je n’ai jamais entendu parler de 
discrimination envers les personnes 
LGBT.

Dans mon quartier (NDG) ce n’est 
pas ça qui dérange. Mais je vais à 
une école française (de France) et 
il y a beaucoup de transphobie et 
d’homophobie.

Critiques cachées. Fetishism — people go to pride 
and all, but aren’t supportive when 
people they know who are gay.

Jamais vu de discrimination. Même 
qu’un de mes amis nous a annoncé 
qu’il était gai et ça n’a rien changé. 
On continue à le voir comme avant. 
Saint-Henri.

Société binaire — si tu ne rentres pas 
dans une des deux catégories, tu vis 
de la discrimination.
Gais pas très respectés — tant qu’ils 
ne me touchent pas les fesses, je 
n’ai aucun problème. Je me sens 
mal pour eux parce que quand ils 
marchent ils se font dévisager...
The school I’m at tried to break up 
a lesbian couple (Pierrefonds). Now 
we have an openly gay teacher, 
though so that’s a start.
Kids at school make jokes. There’s 
no support for them because if they 
want to go get help, people see it 
and make fun of them.
Nonbinary people are told they 
don’t exist.

J’ai l’impression que les personnes noires, racisées et autochtones  
vivent de la discrimination dans mon quartier.

Deuxième atelier de la série non réalisé
Vrai : 6 Faux : 5  Indécise, indécis : 0

Indigenous people live a lot of 
discrimination.

Il y a de la place pour tout le monde.

A lot of racism, especially towards 
First nations, and also blacks and 
other colored communities.

See many religions but they keep to 
themselves.

They don’t say hi to you if you are 
not from their community. Parents 
don’t want their kids to go to Youth 
in motion.
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J’ai l’impression que les personnes identifiées comme étant d’une religion différente  
à celle de la majorité vivent de la discrimination dans mon quartier

Deuxième atelier de la série non réalisé
Vrai : 0 Faux : 7  Indécise, indécis : 4

Maybe South Asian people.

J’ai des personnes modèles qui me ressemblent autour de moi.
Vrai : 6 Faux : 5  Indécise, indécis : 8

Les gens de mon quartier sont 
comme moi, mais pas à l’école — les 
profs sont blancs.

Bill 21 made me lose my models 
because I had no teachers with hijabs 
anymore.

Some people but not enough. 
Michael and Trever from Youth in 
Motion are my models.

Mom is her role model - she made 
her love her beauty.

Ajouter des activités pour que les 
profs s’intéressent aux jeunes — des 
activités où les jeunes parlent de leur 
histoire.

Il y en a à quelques endroits, mais 
pas à l’école ni dans la police ni chez 
les ambulanciers ou les médecins. 
Dans les maisons de jeunes, il y en 
a (plusieurs des maisons de jeunes 
du Sud-Ouest, pas juste Youth in 
Motion). Beaucoup de modèles dans 
le sport aussi.

Politicians and businessmen don’t 
look like me.

Legault est raciste et il parle 
comme s’il parlait à un ami. Pas 
professionnel.
Les personnes immigrantes 
ont moins d’argent (racisme 
systémique), donc sont moins dans 
les postes haut placés. Pourquoi 
une personne des Pays-Bas, son 
éducation est reconnue, mais pas 
une personne d’Algérie ? Racisme. 
Congo et Corée, les enfants sont 
meilleurs à l’école qu’au Québec.
Y’a Argo Johnson, CTV News qui 
a des personnes noires, mais je n’ai 
pas de profs qui sont noirs. À l’église 
aussi, j’ai beaucoup de modèles.
When I was a young child, I went to 
school in DDO and i had to show a 
map for people to understand where 
Trinidad was. I felt alone until I met 
people at church.
Dans mon environnement 
immédiat, les gens font des efforts 
pour amener des personnes des 
communautés. Mais à la télé c’est 
juste des blancs.
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All my models growing up were 
white - I had to make an effort to 
find people who weren’t.
Beauty used to be all white people 
- I used to feel ugly bc I didn’t have 
models in the beauty industry that 
looked like me (black).
Pas de poupées noires à part les 
Barbies «special addition» plus 
chères.
Crayola «skin color» était beige.
Coiffeurs racistes qui ne veulent 
pas couper les cheveux — il a les 
cheveux courts et voulait quelque 
chose de simple. Pharmacies 
pendant la pandémie ont bloqué les 
allées avec produits pour cheveux 
noirs, alors que les produits pour 
cheveux blancs étaient disponibles.
Une prof latina et une lesbienne, 
mais c’est les seules personnes qui lui 
ressemblent autour d’elle.

De façon générale, je trouve que la présence policière dans mon quartier est adéquate 
(utile et pas intimidante).

Deuxième atelier de la série non complété.
Vrai : 0 Faux : 5 Indécise, indécis : 6

Cops harass young people; STM 
cops too.

Quand quelque chose arrive, on 
appelle le 911. Mais, des fois, ils ne 
viennent pas vite. They take too 
long to come when we call 911.

They have nothing to do. They stop 
people for no reason. I was stopped 
by an STM cop for no reason.

A lot can happen before they come.

When we need them, when people 
actually get hurt, they take forever 
to come.

C’est les deux extrêmes : ils sont trop 
présents, mais pas pour les bonnes 
raisons. Ils protègent des choses qui 
ne servent à rien.

Just being a youth you’re at risk with 
the police.

Ils ont besoin d’une formation 
sociale.
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Que veux-tu changer de la Petite-Bourgogne ?

Inclusion sociale
•  Un Musée pour l’histoire des Noirs (1 réponse)

•  Une présence policière plus respectueuse (1 réponse)

Aménagement du territoire
•  Infrastructures sportives : piscines et cours de 

natation, complexe sportif, terrain de soccer  
(3 réponses)

•  Transport automobile : accès au stationnement, 
réparation des nids-de-poule (2 réponses)

•  Transport en commun : un service d’autobus au 
métro George-Vanier (2 réponses).

•  Réduction des vols de vélos (1 réponse)

•  Réparer les nids-de-poule (1 réponse)

Saines habitudes de vie
•  Complexe sportif, clubs et équipes de sports, 

entretien des infrastructures sportives existantes  
(5 réponses)

•  Musée, centre pour les arts, festival (3 réponses)

•  Société d’histoire, reconnaissance de l’histoire des 
Noirs (2 réponses)

Potentiel des jeunes
•  Accès à des équipements technologique (caméras, 

robotiques, imprimante 3D) (2 réponses)

Participation citoyenne — Aucune réponse.

Activité 3 — BBQ de la Rentrée

Profil des personnes participantes
Total : 15

Tranches d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 7 (47 %)
18 à 22 ans : 1 (6 %)
23 à 29 ans : 7 (47 %) 

Pointe-Saint-Charles : 9 (60 %)
Hors Sud-Ouest : 6 (40 %)

Faits saillants
•  Les jeunes ayant participé aux sondages fréquentent 

ou ont fréquenté majoritairement l’école Honoré-
Mercier. 

•  Les écoles de l’arrondissement n’ont pas bonne 
réputation, n’encadrent pas suffisamment les 
élèves et ne proposent pas d’activités parascolaires 
intéressantes. 

•  Les jeunes ont de la difficulté à trouver du travail dans 
le quartier. 

•  Les jeunes du quartier n’y passent pas beaucoup 
de temps, et vont plutôt au Centre-Ville ou dans le 
Vieux-Port.
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Qu’est-ce qu’il manque pour les jeunes du Sud-Ouest (en éducation)

Inclusion sociale
•  La population étudiante est stéréotypée. 

•  Présence policière accrue dans les dernières années. 

•  Le quartier n’offre rien aux jeunes de plus de 18 ans. 

•  Le parc du canal de Lachine et ses activités ne 
représentent pas vraiment les jeunes du quartier. 

•  Les jeunes de 16 ans et plus ne sont pas présents dans 
les événements. 

Aménagement du territoire — Aucune réponse.

Saines habitudes de vie
•  Les écoles du quartier ne soutiennent pas la réussite 

scolaire et ne fournissent aucun programme parascolaire.

•  Le développement urbain rapide, surtout la 
construction de condos, nuit à la fluidité du trafic 
et empêche des jeunes de se rendre au complexe 
sportif qu’elles et ils fréquentent. 

Potentiel des jeunes
•  Il manque de lieux pour les ados dans le Sud-Ouest. 

Les écoles devraient fournir des programmes 
parascolaires plus intéressants (5 réponses). 

•  Il est difficile de trouver un emploi dans le quartier  
(2 réponses).

Participation citoyenne — Aucune réponse.

Activité 4 — Atelier à Ville-Émard

Profil des personnes participantes
Total : 10

Genre Langues
Homme cisgenre : 8 (80 %)
Femme cisgenre : 2 (10 %)
Tranches d’âge Quartiers
18 à 22 ans : 4 (40 %)
23 à 29 ans : 6 (60 %) 

Ville-Émard-Saint-Paul : 10 (100 %)

Inclusion sociale
•  Besoin de créer des espaces pour les artistes.

•  Besoin de créer des lieux attrayants pour les jeunes 
de 18 à 29 ans et sécuritaires pour les jeunes femmes. 

Aménagement du territoire 
•  Soutenir les artistes du Sud-Ouest (festivals, lieux de 

pratiques, visibilité) (4 réponses). 

•  Soutenir les entreprises locales et développer le 
potentiel commercial local. (4 réponses).

•  Encourager les rencontres communautaires  
(2 réponses).
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Saines habitudes de vie
•  Diversifier et accroître l’offre alimentaire (ex. épicerie 

végane de quartier) (2 réponses).

•  Développer l’offre d’infrastructures sportives  
(ex. parc de planches à roulettes).   

Potentiel des jeunes
•  Donner de la visibilité aux artistes du Sud-Ouest 

 (ex. un site web sur la vie culturelle du quartier)  
(2 réponses). 

•  Encourager l’accès à la propriété pour les jeunes.

•  Soutenir les petits commerces.

Participation citoyenne
•  Diversifier les méthodes de participation des jeunes 

(2 réponses).

Activité 5 — Discussion avec des intervenantes et les intervenants

Profil des personnes participantes
Total : 2

Genre Langues
Homme cisgenre : 2 (100 %)
Tranches d’âge Quartiers
18 à 22 ans : 2 (100 %) Pointe-Saint-Charles : 1 (50 %)

Saint-Henri : 1 (50 %)

Inclusion sociale
•  L’augmentation des inégalités et l’embourgeoisement 

du quartier créent une division entre les jeunes et une 
iniquité dans l’accès aux services (2 réponses).

•  L’augmentation des loyers fait partir les jeunes de 
l’arrondissement.

•  Les jeunes manquent de représentativité dans les 
organismes et les écoles.

Aménagement du territoire 
•  Besoin d’améliorer la qualité des terrains de 

basketball (ex. celui en face du parc Louis-Cyr) pour 
désengorger le seul terrain de bonne qualité (terrain 
Oscar-Peterson) (2 réponses). 

•  Mieux éclairer les parcs. 

Saines habitudes de vie
•  L’Escampette, la caserne et le Centre récréatif, 

culturel et sportif (CRCS-St-Zotique) sont les 
principaux lieux pour les jeunes.

•  Le sport et les activités contribuent à réduire les 
méfaits chez les jeunes.

Potentiel des jeunes
•  Les opportunités d’emploi doivent être mieux 

diffusées (ex. aller dans les écoles, donner de la 
visibilité aux services du Carrefour Jeunesse-emploi 
(CJE), impliquer les organismes communautaires et 
les écoles) (2 réponses).

•  Sans occupation, les jeunes manquent de motivation. 

Participation citoyenne — Aucune réponse.
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Activité 6 — Événement sportif
Profil des personnes participantes

Total : 7
Genre Langues
Homme cisgenre : 7 (100 %)
Tranches d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 3 (43 %)
18 à 22 ans : 2 (28.5 %)
23 à 29 ans : 2 (28.5 %)

Petite-Bourgogne : 6 (86 %)
Saint-Henri : 1 (14 %)

Faits saillants 
•  Appréciation du sport et utilisation des infrastructures (6 réponses). 

•  Déplacements actifs (3 réponses).

•  Parcs et espaces verts de qualité (2 réponses).

•  Parcs et espaces verts trop fréquentés (2 réponses).

•  Utilisation du service BIXI (2 réponses).

Activité 7 — École Saint-Henri 
Profil des personnes participantes

Total : 20
Genre Langues
Homme cisgenre : 10 (50 %)
Femme cisgenre : 10 (50 %)

Français : 20 (100 %) 

Tranches d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 20 (100 %) Saint-Henri : 20 (100 %)

Inclusion sociale
•  Plus de tolérance envers les jeunes dans les espaces 

publics, notamment en créant des espaces publics et 
des lieux de rencontre pour ce groupe d’âge. 

Aménagement du territoire 
•  Améliorer la sécurité (l’éclairage), la qualité et la 

propreté dans les parcs, les terrains de sports et les 
espaces publics. 

•  Créer ou bonifier les lieux de rencontres et les services 
: bibliothèques, cafés étudiants, salles de sports, 
restaurants. 

Saines habitudes de vie
•  Poursuivre et bonifier les activités de la bibliothèque, 

un lieu important pour les jeunes.

Potentiel des jeunes
•  Bonifier l’offre d’activités parascolaires à l’école.
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Ce que les jeunes aiment de leur école 
•  Grand et bel espace.

•  Communauté.

•  Plaisir. 

•  Soutien des enseignantes et enseignants.  

Ce que les jeunes n’aiment pas de leur école 
•  Uniforme obligatoire, laid et payant.

Ce que les jeunes suggèrent
•  Pas d’uniforme (4).

•  Plus de temps en pause et au dîner (2).

•  Plus d’activités extrascolaires et de clubs (2).

 

Activité 8 — Noël autrement
Profil des personnes participantes

Total : 3
Genre Langues
Femme cisgenre : 3 (100 %)
Tranches d’âge Quartiers
23 à 29 ans : 3 (100 %)

Environnement
•  Partager des trucs et créer des incitatifs pour réduire 

la production de déchets :

•  Services de couches lavables et de produits d’hygiène 
féminine réutilisables ; 

•  Soutien à la vente en vrac pour les commerces et 
sensibilisation à l’achat en vrac pour les personnes 
consommatrices ; 

•  Faciliter l’utilisation de contenants réutilisables (ex. 
initiative Retournzy). 

•  Agir pour contrer le phénomène d’obsolescence 
programmée (ex. encourager la création de cafés de 
réparation — au Café Central possiblement). 

Sécurité alimentaire
•  Faire appel aux services de paniers fermiers : facile 

si on réside près de Monk, mais plus difficile si on 
réside près de l’autoroute (Ville-Émard).

•  Soutenir la création d’épiceries solidaires et 
abordables (Ville-Émard).

•  Améliorer la sécurité alimentaire dans tout 
l’arrondissement et notamment à Saint-Henri Est. 

Autres enjeux du quotidien dans le Sud-
Ouest
•  Vitalité commerciale : plus de commerces de 

quartier, moins de locaux vacants. 

•  Transport actif : améliorer l’accès aux pistes cyclables.

•  Verdissement : protection et plantation d’arbres, 
création de saillies de trottoir.
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Activité 9 — Centre d’aide à la réussite et au développement (CARD)
Profil des personnes participantes

Total : 19
Genre Langues
Homme cisgenre : 12 (63 %)
Femme cisgenre : 7 (37 %)
Tranches d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 19 (100 %) Ville-Émard-Saint-Paul : 19 (100 %)

Inclusion sociale
C’est un enjeu très important pour les jeunes, surtout 
à Ville-Émard. Elles et ils n’arrêtent pas d’entendre des 
histoires de fusillades, de meurtres et de disparition 
aux nouvelles et sur les réseaux sociaux. Elles et ils ont 
l’impression que ça pourrait leur arriver.

1. « Avant c’était calme dans le quartier, mais maintenant, 
il y a plein de coups de feu et de trucs comme ça. J’aime 
pas ça et je me sens pas en sécurité. » (Ville-Émard)

2. « Je ne vois pas vraiment de problèmes de sécurité 
dans mon quartier. » (Côte-Saint-Paul)

3.  « J’entends parler des fusillades et tout, mais je n’en 
ai jamais fait l’expérience moi-même, alors je me sens 
en sécurité. » (Ville-Émard)

Aménagement du territoire 
Les jeunes utilisent des transports actifs et trouvent 
que l’offre est abondante. Elles et ils se sentent en 
sécurité lors de leurs déplacements, particulièrement 
dans les transports en commun et à pied. Cependant, 
des inquiétudes persistent lors des déplacements à vélo 
qui ne sont pas sécurisés. On peut voir aussi quelques 
mentions d’automobilistes dangereux.

1.  « Beaucoup de voitures qui roulent vite. Ne font pas 
leur arrêt. » (Côte-Saint-Paul)

2.  « Faire du vélo, c’est serré avec les voitures qui roulent 
et les voitures stationnées. J’aimerais des pistes 
cyclables réservées. » (Côte-Saint-Paul)

3.  « Je trouve les trottoirs sécuritaires pour me promener 
dans le quartier. » (Côte-Saint-Paul)

4  « Il y a beaucoup de transport en commun et c’est 
sécuritaire. » (Côte-Saint-Paul)

5.  « Je roule souvent à vélo et je prends le métro, je 
trouve ça sécuritaire. » (Ville-Émard)

6.  « Je trouve que les transports en commun sont 
sécuritaires pour moi comme garçon, mais par pour 
les filles, surtout le soir et la nuit. » (Ville-Émard)

L’accès aux espaces verts est un enjeu très important 
pour les jeunes : il n’y a pas assez de « vrais parcs », 
d’activités et d’infrastructures. L’infrastructure existante 
est mal entretenue. Elles et ils ne se sentent pas en 
sécurité dans les parcs le soir.

1.  « Je trouve le parc Angrignon presque parfait : j’aime 
aller jouer au soccer et faire du cardio. » (Saint-Paul)

2.  « J’ai trois parcs à côté de chez moi, mais ce sont 
des petits parcs et on ne peut pas faire beaucoup 
d’activités. Le seul vrai parc dans le quartier est le 
parc Angrignon. » (Saint-Paul)

3.  « Il faut plus de jeux dans les parcs, comme des buts 
de soccer et du matériel pour jouer au soccer. Il n’y 
a pas de piscine à côté de chez moi. » (Ville-Émard)

4.  « Parc D’Arcy McGee : le gazon est mal entretenu et 
c’est mal éclairé. Il faut mettre un terrain synthétique 
et éclairer. Il y a beaucoup de gens bizarres qui 
rôdent. » (Ville-Émard)

5.  « Parc D’Arcy McGee : ce parc est connu comme le 
pire parc du quartier. » (Ville-Émard)

6.  « Le jour où il aura un terrain de soccer synthétique à 
Ville-Émard, ça sera le plus gros événement pour les 
jeunes. On en parle tout le temps. Il en faut au moins 
un. » (Ville-Émard)

7.  « Parc Angrignon : il faut éclairer le parc. » (Ville-
Émard)
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Saines habitudes de vie
La vie de quartier semble déplorable pour ces jeunes, 
surtout à Ville-Émard. Elles et ils se déplacent souvent 
dans les quartiers centraux, car les commerces et les 
restaurants sont plus diversifiés. Ces jeunes veulent 
aussi plus d’activités sportives dans les parcs. 

1.  « Belle vie de quartier, j’aime aller au parc, au 
dépanneur, etc. J’aime me promener et visiter les 
magasins sur la rue Monk. » (Saint-Paul)

2.  « Il n’y a pas assez de restaurants et de commerces. » 
(Ville-Émard)

3.  « Il n’y a pas assez d’offres d’activités sportives pour 
les jeunes. C’est pourquoi on finit par traîner dans la 
rue, parce qu’il n’y a rien à faire. »

4.  « Il n’y a pas assez de commerces et de restos dans 
le quartier. Il y a juste du fast-food américain. Il faut 
toujours aller au centre-ville pour manger de la bonne 
nourriture. C’est toujours la même chose. »

Potentiel des jeunes — Aucune réponse.

Participation citoyenne — Aucune réponse.
 

Activité 10 — Bâtiment 7
Profil des personnes participantes

Total : 5
Genre Langues
Homme cisgenre : 2 (40 %)
Femme cisgenre : 3 (60 %)

Français : 5 (100 %)

Tranches d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 1 (20 %)
18 à 22 ans : 1 (20 %)
23 à 29 ans : 3 (60 %)

Pointe-Saint-Charles : 4 (80 %)
Saint-Henri : 1 (20 %)

Trouves-tu le quartier (Pointe-Saint-Charles) inclusif et accueillant ? Pourquoi ?
Oui, mais besoin de poursuivre les initiatives  
(3 réponses) 

•  Créer des événements de rencontre dans les 
parcs 

•  Créer des événements en hiver

•  Soutenir l’« ambiance villageoise »

•  Améliorer la sécurité et la propreté

Gentrification, prix de la nourriture trop élevé, 
difficile pour les personnes à faibles revenus 
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Comment rendre le Sud-Ouest/le 
quartier plus inclusif ?
Écouter et travailler avec les différentes populations 
composant l’arrondissement, notamment avec les 
populations autochtones. 

•  Ouvrir des espaces de discussion sur les 
questions de sexualité, de race et du travail.

Déployer des mesures pour contrer la gentrification 
: limiter les « rénovictions » et la construction de 
condos.

Valoriser les initiatives communautaires, la mixité 
sociale et les liens sociaux. 

Est-ce que les espaces publics sont 
sécuritaires ?
Généralement oui, mais très dépendant des 
privilèges : le quartier est surtout sécuritaire pour 
les hommes blancs (4 réponses) 

Besoin de réduire la présence du béton et 
d’augmenter l’éclairage 

Y a-t-il un enjeu que tu voudrais 
changer dans ton quartier ?
Offrir plus de transport en commun, ponctuel et 
accessible (2 réponses) 

Impliquer davantage les gens dans leur vie de 
quartier 

Améliorer la propreté : campagnes de 
sensibilisation, plus de poubelles 

Est-ce qu’on met assez de moyens dans 
les rues ?
Valoriser l’économie circulaire, les initiatives locales 
et la lutte à la pollution

•  Augmenter le recyclage et le compostage 
communautaire (ou de proximité) 

•  Réduire la consommation 

Que penses-tu de la vie de quartier en 
hiver ?
Besoin de plus de vie et plus d’activités (2 réponses) 

•  Activités inclusives pour toutes les générations 

Activité 11 — École Saint-Henri 

Profil des personnes participantes
Total : 32

Genre Langues
Homme cisgenre : 17 (53 %)
Femme cisgenre : 15 (47 %)
Tranches d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 32 (100 %) Saint-Henri : 20 (63 %)

Hors Sud-Ouest : 12 (37 %)

Qu’est-ce que tu voudrais changer dans le Sud-Ouest ?

Inclusion sociale
•  Augmenter la sécurité (moins de violence, plus de 

surveillance) (3 réponses)

•  Encourager le respect
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Aménagement du territoire 
•  Améliorer l’offre de transport en commun  

(2 réponses)

•  Réduire la construction et les travaux (2 réponses) 

•  Visibiliser l’histoire du quartier (ex. panneaux 
explicatifs, cartes) 

•  Améliorer la propreté

Saines habitudes de vie
•  Offrir plus d’activités dans les parcs, aussi en hiver  

(2 réponses)

Potentiel des jeunes
•  Avoir accès à plus de personnes-ressources en 

orientation professionnelle et recherches d’emplois

Participation citoyenne 
•  Encourager la prise de parole et organiser des 

rencontres d’échanges

Tes idées pour améliorer le Sud-Ouest ?

Inclusion sociale
•  Améliorer la sécurité, sans augmenter la présence 

policière 

•  Mettre en place des programmes pour accueillir et 
accompagner les personnes nouvellement arrivées 

•  Lutter contre le racisme

Aménagement du territoire 
•  Améliorer la propreté (plus de poubelles, des 

campagnes de sensibilisation)

•  Verdir  

•  Sensibiliser au recyclage et au compostage

•  Diversifier l’offre de restaurants

•  Développer le transport actif

Saines habitudes de vie
•  Augmenter les espaces pour les jeunes à l’école (café, 

local, etc.) (6 réponses)

Potentiel des jeunes — Aucune réponse 

Participation citoyenne 
•  Avoir accès aux nouvelles de l’arrondissement
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QUESTIONS COMPLÉMENTAIRES

Où est-ce que tu te sens le mieux dans 
ton quartier ?
•  Dans les restaurants et les magasins  

(Plusieurs réponses) 

•  Au terrain de soccer

Qu’est-ce qui te manque comme 
activités parascolaires ?
•  Avoir plus d’activités dans les parcs

•  Avoir du soccer et du tennis après l’école

Qu’as-tu besoin pour ton futur 
professionnel ?
•  Recevoir plus d’accompagnements professionnels : 

savoir comment concrétiser ce qu’on veut faire

•  Avoir accès à l’information nécessaire 

Comment est-ce que tu viens à l’école ? 
Qu’est-ce qu’il faudrait améliorer ?
Transport en commun (Majorité des réponses)

•  Besoin d’horaires plus fiables 

Comment voudrais-tu plus t’impliquer 
pour faire changer les choses ?
•  Pas assez de temps pour s’impliquer

•  Avoir accès à plus d’organisations et d’espaces 
d’échange pour les adolescentes et adolescents
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Activité 12 — RadoActif
Profil des personnes participantes

Total : 6
Genre Langues
Homme cisgenre : 3 (50 %)
Femme cisgenre : 3 (50 %)

Français : 6 (100 %)

Tranches d’âge Quartiers
15 à 17 ans : 4 (66 %)
18 à 22 ans : 1 (17 %)
23 à 29 ans : 1 (17 %)

Ville-Émard-Saint-Paul : 6 (100 %)

Comment voudrais-tu t’impliquer dans la vie de ton quartier ?
•  Offrir une programmation à l’école et parascolaire (ex. dans les parcs) : activités, rassemblements, etc. 

Si tu devais changer une chose dans le Sud-Ouest, ce serait quoi ?

Aménagement du territoire 
•  Nettoyer davantage le quartier (trop d’ordures) 

•  Réparer les rues 

•  Maintenir l’offre de pistes cyclables

•  Améliorer les parcs (déjà très bien) : installer plus 
de tables, de bancs et de BBQ, développer des 
programmes de prêts d’équipement et de jeux  

Saines habitudes de vie 
•  Développer l’offre en restauration saine et abordable

Potentiel des jeunes 
•  Rejoindre les adolescentes et les adolescents en 

fonction de leurs activités et lieux de préférence, par 
exemple : tournois de jeux vidéo, cinéma en plein air, 
endroits pour chiller, activités sportives, etc. 

•  Organiser des activités extérieures, dans les parcs, 
été comme hiver

•  Publiciser davantage les activités et la programmation

Autres commentaires
•  Besoin d’améliorer et de diversifier l’offre 

alimentaire à Ville-Émard : épiceries abordables et 
multiculturelles

•  Développer les services des bibliothèques : 
événements pour les jeunes, prêt de jeux de société, 
littérature diverse (ex. manga), etc.  
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Communications 
 

As-tu entre
15 et 29 ans?
Veux-tu t’exprimer
et faire valoir
ton opinion?

As-tu entre
15 et 29 ans?
Veux-tu t’exprimer
et faire valoir
ton opinion?

Pour un Sud-Ouest qui te ressemble!

Forum de la 
Consultation

jeunesse

L’Arrondissement du Sud-Ouest, 
en partenariat avec son Conseil 
jeunesse, t’invite au forum de la 
Consultation jeunesse.

15
10 h à 15 h

Samedi 

octobre
 2022

Centre récréatif, culturel et sportif (CRCS) 
Saint-Zotique
75, rue du Square-Sir-George-Étienne-Cartier,
Montréal, QC, H4C 3A1

Tu pourras participer aux
ateliers créatifs sur les
thématiques suivantes:

• Inclusion sociale
• Aménagement du territoire
• Potentiel des jeunes
• Participation citoyenne
• Saines habitudes de vie

Invite tes ami.e.s qui
étudient, travaillent ou 
résident dans le Sud-Ouest 
pour faire bouger les choses!

Balaie le code QR
pour t’inscrire



Pour en savoir plus sur la Consultation jeunesse 2021-2022, consultez notre page :
https://montreal.ca/articles/participez-au-projet-de-consultation-jeunesse-du-sud-ouest-13213

https://montreal.ca/actualites/consultation-jeunesse-2021-2022-resultats-du-sondage-21409
https://montreal.ca/articles/participez-au-projet-de-consultation-jeunesse-du-sud-ouest-13213

